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Le chef du gouvernement marocain eL  othmani :

La déclaration de l’ambassadeur à l’ONU “n’est pas 
une position politique de l’Etat marocain”

haut conseiL  de sécurité :

 Abdelmadji Tebboune, 
préside une réunion 

extraordinaire du HCS

sahara occidentaL  :

le Russe Alexander Ivanko, 
nommé nouveau chef 

de la Minurso

sahara occidentaL/décoLonisation :

 L’ambassadeur Mimouni recadre le 
représentant du Maroc à l’ONU

Le gaz algérien vers l’Europe ne 
transitera plus par le Maroc

Le Chef du gouvernement 
marocain, Saâd Eddine 
El Othmani, a, dans une 

déclaration à la presse, affirmé 
que la réponse de l’Ambassadeur 
représentant permanent du Royaume 
aux Nations Unies, Omar Hilal, 
concernant l’autodétermination de 
la Kabylie « n’est pas une position 
politique de l’Etat marocain ».
Le secrétaire général du Parti 
Justice et du Développement (PJD), 

Saâd Eddine El Othmani, a expliqué 
au site d’information Hespress,  que 
la réponse de Omar Hilal lors d’une 
réunion virtuelle des pays membres 
du Mouvement des non-alignés 
(MNA), datant du 15 juillet, était 
« une réaction argumentaire et non 
pas une position politique de l’Etat 
marocain ».
Le Chef du gouvernement a ajouté : « 
C’était la réaction de l’Ambassadeur 
représentant permanent du Royaume 

aux Nations Unies. Il ne s’agit pas 
d’une position politique qu’il a 
exprimée, mais plutôt une réaction 

contre-argumentaire. Si vous dites 
cela, nous disons ceci. Mais, ce 
n’est pas une position politique du 
Maroc ».
Concernant le dernier discours 
du Roi Mohamed VI, le chef du 
gouvernement a indiqué que  « 
Malheureusement, nous espérions 
que la réaction algérienne 
contiendrait de la réconciliation et 
de la coopération » et de préciser 
que « le Maroc restera toujours 

fidèle à son principe qui est 
d’œuvrer pour la construction d’une 
Union maghrébine harmonieuse et 
forte, capable de relever les défis du 
XXIe siècle »
El Othmani dira son profond regret 
que cette mesure intervienne « après 
la troisième invitation faite par 
le Roi Mohammed VI et sa main 
tendue pour la réconciliation et le 
début d’un dialogue avec les frères 
d’Algérie sans condition ».

La même source 
indique que la réunion 
portera sur l’examen 

et l’approbation du Plan de 

Gouvernement.
Egalement, la réunion planchera 
sur  la Loi sur l’audio-visuel, 
est-il ajouté sur le communiqué.

Le secrétaire général des 
Nations unies, Antonio 
Guterres, a annoncé vendredi 

avoir nommé, Alexander Ivanko, 
de la Fédération de Russie en tant 
que nouveau Représentant spécial 
pour le Sahara occidental et chef de 
la Mission des Nations Unies pour 
l’organisation d’un référendum au 
Sahara occidental (Minurso).
Alexander Ivanko succède au 
canadien Colin Stewart.
Ayant servi comme chef d’état-
major de la Minurso depuis 2009, 
M.Ivanko cumule plus de 30 ans 
d’expérience dans les affaires 
internationales, le maintien de la 
paix et le journalisme, selon un 
communiqué de l’ONU.

Il a auparavant été directeur de 
l’information publique pour la 
Mission des Nations Unies au 
Kosovo (2006-2009) et porte-parole 
des Nations Unies en Bosnie-
Herzégovine (1994-1998).
M.Ivanko a entamé sa carrière dans 
le journalisme, travaillant comme 
correspondant en Afghanistan et aux 
Etats-Unis pour un journal russe.
Il a également été conseiller 
principal auprès du représentant 
pour la liberté des médias de 
l’Organisation pour la sécurité et la 
coopération en Europe (1998-2005).
Il est titulaire d’une maîtrise en 
journalisme de l’Université d’Etat 
de Moscou et parle couramment le 
russe et l’anglais.

L’ambassadeur d’Algérie 
aux Nations unies, 
Sofiane Mimouni, a 

recadré jeudi l’ambassadeur 
du Maroc à l’ONU, Omar 
Hilal, à propos du processus 
de décolonisation du Sahara 
occidental en lui rappelant que 
la question sahraouie a bénéficié 
de l’appui de trois pays voisins, 
à savoir, l’Algérie, le Maroc et la 
Mauritanie.
Exerçant son droit de réponse, 
M. Mimouni a dénoncé le 
fait que l’ambassadeur du 
Maroc, certainement à court 
d’arguments, n’a rien trouvé 
de mieux que de s’attaquer à 
l’Algérie en portant de graves 

accusations contre l’Algérie et en 
s’efforçant de l’impliquer en tant 
que protagoniste dans le conflit 
(du Sahara occidental) et d’être 
responsable de la création de ce 
problème”. “Si tel était le cas, je 
rappellerais à l’Ambassadeur que 
la question du Sahara occidental 
a été et demeure inscrite à l’ordre 
du jour de l’AG de l’ONU, 
depuis 1963, et a bénéficié de 
l’appui de trois pays voisins, à 
savoir, l’Algérie, le Maroc et 
la Mauritanie”, a rétorqué le 
diplomate algérien.
Ces trois pays, a-t-il insisté, “ont 
fermement soutenu, depuis lors, 
à l’occasion de chaque session de 
l’Assemblée générale de l’ONU, 

le droit du peuple du Sahara 
occidental à l’autodétermination 
et à l’indépendance”. M. 
Mimouni a tenu aussi à rappeler 
à Omar Hilal que “le sommet 
des chefs d’Etat de l’OUA qui 
s’est tenu à Rabat en juin 1972 
a adopté une résolution sur le 
Sahara dit espagnol par laquelle 
les chefs d’Etat africains dont 
le roi du Maroc +déplorent+ la 
lenteur avec laquelle l’Espagne 
procède à la décolonisation de 
ce territoire”. “C’est dire que 
le soutien du Maroc au droit 
légitime du peuple du Sahara 
occidental à l’autodétermination 
et à l’indépendance était on ne 
peut plus clair”, a-t-il poursuivi.

Le ministre de 
l’énergie Mohamed 
Arkab a indiqué 

jeudi que l’ensemble des 
approvisionnements de 
l’Espagne en gaz naturel 
algérien sera assuré à travers le 
gazoduc Medgaz. Autrement 
dit le gaz ne transitera plus à 
travers le territoire marocain.
S’exprimant lors d’une 
rencontre avec l’ambassadeur 
d’Espagne en Algérie, 
Fernando Moran, Arkab a 
réitéré “l’engagement total de 
l’Algérie de couvrir l’ensemble 
des approvisionnements de 
l’Espagne en gaz naturel à 
travers le Medgaz”.
Un communiqué du ministère 

de l’énergie précise que 
lors de cette rencontre, les 
deux parties ont examiné 
les relations de coopération 
entre l’Algérie et l’Espagne 
dans le domaine de l’énergie, 
“qualifiées d’excellentes, 
notamment celles relatives à 
l’approvisionnement en Gaz 
Naturel du marché espagnol à 
partir d’Algérie”, souligne le 
communiqué.
S’agissant du domaine 

des hydrocarbures, M. 
Arkab a rappelé “les efforts 
déployés par l’Algérie pour 
garantir la sécurité des 
approvisionnements en gaz 
naturel du marché espagnol 
à travers les importants 
investissements consentis 
pour acheminer dans les 
meilleures conditions le gaz 
naturel sur ce marché”.
Lancé en 2011, Medgaz est 
un gazoduc offshore d’une 
longueur de 210 km ; il relie 
la station de compression de 
Beni-Saf (Aïn Témouchent) 
jusqu’au port d’Almería en 
Espagne avec capacité de 
transport annuelle de 10.2 
milliards mètres cubes.
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Le Président Tebboune opère un mouvement 
dans le corps des walis et walis délégués

Tebboune félicite la judokate Cherine Abdelaoui 
pour sa médaille d’or

Mandats d’arrêt internationaux 
contre les commanditaires 

du meurtre de Djamel 
Bensmain

coronavirus :
512 nouveaux cas, 385 
guérisons et 27 décès

Le Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune a opéré, 
mercredi, à un mouvement dans 

le corps des walis et walis délégués, 
conformément à l’article 92 de la 
Constitution, indique un communiqué de 
la Présidence de la République dont voici 
le texte intégral:
“Conformément aux dispositions de 
l’article 92 de la Constitution, le Président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune a opéré, ce jour, un mouvement 
dans le corps des walis et walis délégués.

En premier lieu: Il a été mis fin aux 
fonctions de MM. :

- Mahmoud Djamaâ, wali de Tizi Ouzou.
- Abdelkader Bensaid, wali de Skikda.
- Ahmed Abdelhafid Sassi, wali de 
Constantine.
- Kamel Touchène, wali d’El Bayadh.
- Idir Medebab, wali de Naâma.
- Mehdi Bouchareb, Wali d’In Guezzam.
En second lieu: Ont été nommés au poste 
walis, Mesdames et Messieurs:
- Kamel Eddine Karbouche, wali de 
Béjaia.
- Mohamed Saïd Ben Kamou, wali de 

Béchar.
- Djilali Doumi, wali de Tizi Ouzou.
- Ammar Ali Bensaad, wali de Djelfa.
- Abdelaziz Djouadi, wali de Saïda.
- Houria Meddahi, Wali de Skikda.
- Labiba Ouinaz, Wali de Guelma.
- Messaoud Djari, wali de Constantine.
- Said Saayoud, wali d’Oran.
- Farid Moahamedi, wali d’El-Bayadh.
- Ahmed Maabad, wali de Tipaza.
- Derradji Bouziane, wali de Naâma.
- Fayçal Amrouche, wali d’In Guezzam.
En troisième lieu: Ont été nommés walis 
délégués, Messieurs:
- Abdelwahab Bertima, wali délégué de 
Draria, wilaya d’Alger.
- Mahfoud Bouzertit, wali délégué de 
Chéraga, wilaya d’Alger.
- Abdelaziz Daliba, wali délégué de Bir 
Mourad Rais, wilaya d’Alger.
- Youcef Bagriche, wali délégué 
d’Hussein Dey, wilaya d’Alger.
- Anis Bendaoud, wali délégué de Sidi 
Abdallah, wilaya d’Alger.
- Redouane Khelifa, wali délégué de Bab 
El Oued, wilaya d’Alger.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a félicité l’athlète algérienne 
de judo handisport Cherine 
Abdelaoui pour sa médaille d’or 
aux jeux Paralympiques-2020 
qui se tiennent à Tokyo.
“Merci Cherine Abdelaoui pour 
avoir décroché la première 
médaille d’or pour l’Algérie 
à Tokyo. Je te présente mes 
chaleureuses félicitations en 
mon nom et au nom du peuple 

algérien, souhaitant que tu sois 
un exemple pour tes camarades”, 
a écrit le président Tebboune sur 
son compte twiter.
L’athlète algérienne de judo 
handisport, Cherine Abdelaoui 
est devenue championne 
paralympique, en remportant, 
vendredi à Tokyo, la médaille 
d’or de la 16e édition, face à la 
Canadienne, Gagne Priscilla, 
qu’elle a battu en finale de la 
catégorie des -52kg, avant la 
limite (Ippon).

Le procureur de la République près 
la Cour d’Alger, Sid Ahmed Merad 
, a annoncé, jeudi, l’émission de 

mandats d’arrêt internationaux contre les 
commanditaires du meurtre de Djamel 
Bensmain à Larbaa n’Ath Irathen à 
Tizi-Ouzou et à leur tête le président du 
mouvement terroriste “MAK”, Ferhat 
Mehenni.
S’exprimant lors d’une conférence de 

presse animée au siège de la Cour d’Alger 
consacrée à la présentation de détails sur 
ce crime, le procureur général a indiqué 
que 29 individus étaient actuellement en 
état de fuite avec l ‘émission de  mandats 
d’arrêt internationaux contre certains 
d’entre-eux, souhaitant que les pays où 
se trouvent ces individus coopèrent pour 
les extrader dans les plus brefs délais.

Cinq cent douze (512) nouveaux 
cas confirmés de coronavirus 
(Covid-19), 385 guérisons et 27 

décès ont été enregistrés ces dernières 24 
heures en Algérie, a indiqué vendredi le 
ministère de la Santé dans un communiqué.
Le total des cas confirmés s’élève ainsi à 
194.186 dont 512 nouveaux cas durant les 
dernières 24 heures, celui des décès à 5148 
cas, alors que le nombre de patients guéris 
est passé à 131.921 cas.
Par ailleurs, 36 patients sont actuellement 
en soins intensifs, ajoute la même source.
En outre,13 wilayas n’ont recensé aucun 
cas durant les dernières 24 heures, 20 
autres ont enregistré de 1 à 9 cas, tandis 
que 15 wilayas ont enregistré 10 cas et 
plus.
Le ministère rappelle, par la même 
occasion, que la situation épidémiologique 

actuelle exige de tout citoyen vigilance 
et respect des règles d’hygiène et de 
distanciation physique, tout en insistant 
sur le respect du confinement et du port du 
masque.
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rentrée universitaire 2021-2022:

Adoption d’une série de mesures pour une rentrée réussie

santé:

Vers l’amélioration des prestations et la valorisation 
de la carrière des travailleurs

Le ministère de 
l’Enseignement 
supérieur et de la 

recherche scientifique a pris 
une série de mesures pour 
garantir la réussite de la rentrée 
universitaire 2021-2022, à 
travers l’adoption du principe 
de gouvernance dans la gestion 
des opérations administratives, 
et l’actualisation du protocole 
sanitaire de lutte contre la 
pandémie outre le renforcement 
des ressources humaines et 
matérielles pour une formation 
de qualité.
Dans un entretien à l’APS, 
le premier responsable du 
secteur Abdelbaki Benziane 
a souligné que l’adoption 
du principe de gouvernance 
dans la gestion de l’Université 
a permis de “contrôler” 
plusieurs opérations complexes 
notamment la gestion du dossier 
d’orientation des nouveaux 
bacheliers (session 2021), dont 
le nombre important a dépassé 
les prévisions du ministère. 
M.Benziane a précisé qu’il a 
été procédé à l’orientation de 
332.837 bacheliers sur un total 
de 345872 élèves, soit 99,73%, 
estimant que “le défi a été 
relevé grâce à la conjugaison 
des efforts de la communauté 
universitaire”, ajoutant que 
“plus de 71% des nouveaux 

bacheliers ont été orientés vers 
leurs trois premiers choix”.
L’adoption de la moyenne 
pondérée en tant que critère 
d’orientation “a contribué 
favorablement cette année à 
améliorer l’accès à certaines 
spécialités très demandées”, 
a-t-il ajouté, soulignant “qu’en 
plus de la moyenne obtenue au 
baccalauréat, la moyenne des 
sciences de la nature et de la vie 
a également était comptabilisée, 
car il s’agit d’une matière 
essentielle pour cette spécialité, 
ce qui a permis de baisser la 

moyenne minimale de 16,19 
l’année dernière à 15,86 cette 
année pour les bacheliers de la 
filière des sciences de la nature 
et de la vie (prioritaires).         
En prévision de ce rendez-
vous, les services du ministère 
de l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche scientifique 
s’attèlent à une évaluation 
de l’expérience du dispositif 
hybride qui s’appuie sur une 
alternance d’enseignement en 
mode présentiel et en distanciel.
Imposé par la pandémie de 
Covid-19, ce dispositif s’appuie 

sur l’enseignement en présentiel 
pour les unités fondamentales 
et méthodologiques et le mode 
à distance pour les unités 
transversales et de découverte.
Réception de nouvelles 
infrastructures pédagogiques 
et recrutement d’enseignants
Pour améliorer les conditions 
pédagogiques, le ministère 
s’emploie à augmenter le 
nombre de places pédagogiques 
et de lits avec la réception, 
en prévision de la rentrée 
universitaire 2021/2022, de 
21.200 places pédagogiques et 

de 10.670 lits et l’affectation 
de 1.400 nouveaux postes 
budgétaires pour le recrutement 
des enseignants, ce qui portera 
le nombre d’enseignants-
chercheurs à 65.509, 
permettant ainsi de maintenir 
le niveau d’encadrement 
pédagogique national qui est 
d’un (1) enseignant pour dix 
(10) étudiants.
Le ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique verra également, 
cette année, l’inauguration 
des Ecoles nationales 
supérieures des mathématiques 
et de l’intelligence artificielle 
devant accueillir les première 
promotions composées de 200 
étudiants chacune.
Concernant l’encadrement, 
M. Benziane a fait état de 
la constitution d’une équipe 
intégrée regroupant des 
compétences scientifiques issues 
de différents établissements 
universitaires à travers le 
pays, laquelle sera chargée 
d’élaborer des programmes 
de formation assurant un 
niveau d’enseignement 
exceptionnel, la moyenne 
d’encadrement étant estimée à 
un (1) enseignant pour dix (10) 
étudiants.

Le ministre de la 
Santé, Abderrahmane 
Benbouzid a annoncé,  

à Alger, le renforcement 
prochain des mesures 
d’amélioration des prestations 
offertes par le secteur de la 
santé et la valorisation de la 
carrière du personnel de la 
santé à travers la révision des 
statuts.
Intervenant lors d’une 
réunion, tenue par 
visioconférence avec les 
directeurs de santé de wilaya, 
sur les procédures nécessaires 
à l’amélioration des services 
de santé, le ministre a 
précisé que la rencontre 
visait “l’élaboration d’une 
feuille de route illustrant les 
orientations auxquelles nous 
aspirons pour parvenir à un 
service public de qualité”.
Les principes et bases 
consacrés par la loi 18/11 
du 2 juillet 2018 relative à 
la Santé et les orientations 
du Président, rappelle M. 

Benbouzid, se veulent “un 
socle sur lequel seront lancés 
les travaux d’amélioration 
du service public, à travers 
le traitement des problèmes 
que rencontrent notamment 
les personnels, nécessitant 
une révision des statuts 
et des grilles de salaires y 
afférentes”.
Le département de la Santé 
a commencé à mettre en 
application les décisions 
du Président Tebboune au 
sujet de la révision des textes 
réglementaires, en formulant 

des propositions pour 
“l’amélioration du parcours 
professionnel des travailleurs, 
de manière à leur permettre 
de gagner un salaire à la 
hauteur de leurs efforts et 
leurs missions permanentes”, 
a-t-il expliqué.
Il a en outre précisé que 
cette réunion aboutirait 
à des recommandations 
pratiques visant à “esquisser 
les contours du système 
sanitaire”, conformément 
aux lois et proposerait un 
programme d’action en 

fonction des propositions 
incluses par chaque 
direction ou structure dans 
les textes réglementaires de 
l’application de cette loi”, 
ajoutant que les textes les 
plus importants feront l’objet 
d’un “suivi quotidien” par ses 
services.
Le Secrétaire général du 
ministère de la Santé, 
Abdelhak Sayhi a présenté 
des directives concernant 
la modalité de travail et 
de coordination avec les 
différentes directions, 
en fixant les mesures 
d’élaboration des textes 
relatifs à l’application de la 
loi sanitaire.
Il a à ce propos indiqué qu’un 
calendrier pour l’élaboration 
des textes avait été fixé, 
soulignant l’impératif de 
présenter les premiers 
textes proposés avant le 20 
septembre prochain.
Pour ce qui est des priorités de 
travail, l’accent sera mis sur 

plusieurs points, dont les soins 
sanitaires, les médicaments 
et matériels médicaux, la 
planification, la prévention 
et les mesures d’emploi, en 
sus du financement et des 
ressources humaines.
Ces prépositions devraient 
également inclure la révision 
des statuts particuliers et 
l’amélioration de la vie 
professionnelle du personnel 
du secteur, ainsi que 
l’organisation des structures 
sanitaires et des modalités de 
prise en charge des patients.
Lors de l’entrevue périodique 
avec des représentants 
des médias nationaux, le 
Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune avait 
souligné son engagement 
pour “la révision des statuts 
particuliers des personnels de 
la santé et du texte de loi sur 
le service civil”, saluant leurs 
sacrifices et efforts dans la 
lutte anti-covid-19.



Dimanche 29 Août 2021

National 05SEYBOUSE Times

algérie-nigéria :
 Importance de la concrétisation du projet 

de gazoduc transsaharien

Le dispositif algérien de soutien aux start-ups présenté  
à une délégation nigériane

L’ Algérie accorde un 
intérêt particulier 
à la concrétisation 

“rapide” du projet de gazoduc 
transsaharien (TSGP) visant à 
connecter les gisements de gaz 
naturel nigérians à l’Europe via 
le réseau de gazoduc algérien, a 
affirmé jeudi à Alger le ministre 
de l’Energie et des Mines, 
Mohamed Arkab.
“Nous accordons un intérêt 
particulier à la concrétisation 
rapide de cet important projet 
qui donnera un nouvel élan aux 
relations entre nos deux pays, en 
termes de coopération technique 
et de renforcement des capacités”, 
a souligné M. Arkab dans son 
discours à l’occasion d’une 
rencontre au siège du ministère 
avec la délégation de l’Institut 
national des études politiques et 
stratégiques du Nigéria (NIPSS) 
qui effectue une visite en Algérie.
Ceci, a-t-il dit, induira des 
retombées socio-économiques 
importantes dans les pays de 
transit, dans le respect de la 
protection de l’environnement et 
du développement durable.
A cet effet, le ministre a réitéré 
le souhait de la partie algérienne 
de voir le Nigéria ratifier l’accord 
intergouvernemental relatif au 
projet TSGP signé en 2009 à 
Abuja.
Le projet est inscrit au programme 

du Nouveau partenariat pour 
le développement de l’Afrique 
(NEPAD), a-t-il fait savoir.
“Nous devrons œuvrer ensemble 
pour construire l’avenir 
énergétique de l’Afrique, à 
travers le renforcement des 
relations bilatérales”, a-t-
il plaidé, tout en relevant 
“les importantes ressources 
énergétiques” dont disposent 
les deux pays leur permettant de 
développer de nombreux projets 
d’intérêt commun. Ces projets 
vont contribuer, a-t-il mentionné, 
au développement du continent à 

travers l’amélioration de l’accès à 
l’énergie.
De plus, M. Arkab a rappelé que 
“l’Algérie déploie d’importants 
efforts pour le développement des 
échanges énergétiques à l’échelle 
continentale”.
“Notre stratégie de 
développement accorde, en effet, 
une place privilégiée à l’énergie 
en tant que levier de l’intégration 
régionale”, a-t-il soutenu.
Présent à cette rencontre, le 
directeur général de l’Institut 
national d’études de stratégique 
globale (INESG), Abdelaziz 

Medjahed, a évoqué, pour sa part, 
les opportunités de coopération 
entre les deux pays offertes 
par leur complémentarité dans 
le secteur gazier “au profit de 
l’ensemble du continent”.
“Entre les gisements gaziers 
existant en Algérie et au 
Nigéria se trouvent des millions 
d’Africains faisant face à un 
besoin d’énergie. C’est un devoir 
humain et éthique traduisant la 
sincérité de notre intention pour 
parvenir à la complémentarité et 
à la solidarité dans le continent”, 
a indiqué M. Medjahed.

De son côté, la cheffe de la 
délégation nigériane et directrice 
du NIPSS, la professeur Funmi 
Para-Mallam, a souligné que son 
pays croit que le commerce intra-
africain est “un impératif pour 
permettre à l’Afrique d’aller de 
l’avant”.
“Nous croyons que cette décade 
est celle de l’Afrique. Nous 
pensons que l’Algérie et le 
Nigéria ont un grand rôle à jouer 
en travaillant ensemble pour faire 
avancer la cause africaine”, a-t-
elle affirmé.
Composée de 17 cadres supérieurs 
spécialisés dans les domaines 
politique, économique, social et 
militaire, la délégation nigériane 
effectuera plusieurs activités à 
caractère scientifique et culturel 
et visitera plusieurs organismes 
en vue de connaître et tirer profit 
de l’expérience algérienne dans 
différents secteurs.
La délégation nigériane se 
rendra dans six (6) wilayas 
(Tipasa, Annaba, Souk Ahras, 
Laghouat, Oran et Tindouf) où 
des visites seront organisées au 
niveau des micro-entreprises, 
startups, coopératives agricoles, 
complexes et centres de 
recherche, notamment le Centre 
de recherche en anthropologie 
sociale et culturelle, ainsi que 
l’Unité de recherche en énergies 
renouvelables.

L e dispositif algérien de 
soutien aux start-ups a 
été présenté mercredi 

à Alger à la délégation de 
l’Institut des études politiques et 
stratégiques nigérian (NIPSS) à 
l’initiative du ministère délégué 
chargé de l’Economie de la 
Connaissance et des Startups.
Présent à cette cérémonie de 
présentation au niveau de 
l’accélérateur de start-ups 
“Algeria Venture”, le ministre 
délégué, Yacine El-Mahdi 
Oualid, a fait savoir, lors d’un 
point de presse, que cette visite 
a permis de présenter un aperçu 
des mécanismes qu’offre l’Etat 
algérien en termes de soutien 
aux startups.
Il s’est agi également, a-t-il dit, 
d’évoquer les opportunités de 
coopération entre l’Algérie et le 
Nigéria en termes d’innovation 
et de soutien aux startups.
“Cette rencontre a été fructueuse 
et pourra être bénéfique pour 
la coopération entre les deux 
pays”, a-t-il affirmé.
Pour sa part, la cheffe de 

la délégation nigériane et 
directrice du NIPSS, la 
professeur Funmi Para-Mallam, 
a souligné que son pays croit 
que le commerce intra-africain 
est “un impératif pour permettre 
à l’Afrique d’aller de l’avant”.
“Nous croyons que cette 
décade est celle de l’Afrique. 
Nous pensons que l’Algérie et 
le Nigéria ont un grand rôle à 
jouer en travaillant ensemble 
pour faire avancer la cause 
africaine”, a-t-elle affirmé.
Selon les cadres des deux pays 
présents à cette cérémonie, la 
visite a permis d’échanger les 
expériences et la présentation 
des efforts de l’Algérie pour le 
développement de l’écosystème 
des startups à travers “des 
politiques efficaces devant 
tendre vers le développement 
des startups en Algérie”.
Composée de 17 cadres 
supérieurs spécialisés dans 
les domaines politique, 
économique, social et militaire, 
la délégation nigériane 
effectuera plusieurs activités à 

caractère scientifique et culturel 
et visitera plusieurs organismes.
Des visites aux institutions 
algériennes seront également au 
programme de la délégation en 
vue de connaître et tirer profit 
de l’expérience algérienne dans 

différents domaines.
La délégation nigériane se 
rendra dans six (6) wilayas 
(Tipasa, Annaba, Souk Ahras, 
Laghouat, Oran et Tindouf) 
où des visites à plusieurs 
micro-entreprises, startups, 

coopératives agricoles, 
complexes et centres de 
recherche (Centre de recherche 
en anthropologie sociale et 
culturelle et Unité de recherche 
en énergies renouvelables) sont 
au programme.
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annaBa / changes

L’euro s’envole de nouveau 

annaBa / associa tion

A l’initiative de ‘‘Green bike’’
Lancement d’une campagne nationale de nettoyage

L'euro poursuit toujours 
sa course de manière 
assez vertigineuse sur 

le marché parallèle des devises. 
Des millions  de dinars sont 
convertis chaque  jour dans les 
rues, tel que constaté à la rue 
Gambetta. Les revendeurs du 
marché parallèle achètent la 
monnaie unique européenne 
à 21.200  DA pour 100 euros 
et la revendent à 22800 DA. 

Pour ce qui est du dollar, 
celui-ci connaît, une hausse 
; il est désormais vendu au 
marché parallèle à    18.000  
DA pour les 100 dollars mais 
il se fait rare. La cause de cette 
nouvelle hausse de la monnaie 
européenne est expliquée, 
par les différents revendeurs 
du marché parallèle, par la 
forte demande des clients car 
beaucoup de gens vont partir 
à l'étranger pour des études 

ou rejoindre leur boulot avec  
l'ouverture du trafic aérien. 
Enfin, il est à noter que l'euro 
reste la monnaie courante du 
change pour de nombreux 
Algériens, s'inclinant 
légèrement pendant l'été en 
raison d'une offre additionnelle 
de devises ; elle retrouve par la 
suite toute sa vigueur avec des 
hausse assez importantes suite 
aux demandes constantes.

L'association algérienne 
« Green Bike » 
vient de lancer une 

vaste campagne nationale de 
nettoiement, placée sous le 
thème «  Ensemble pour Djamel 
El DJAZAIR » avec pour 
objectif d'améliorer l'espace 
environnemental des cités, des 
rues, des espaces publics et 
espaces verts. Cette campagne 
entre dans le cadre de la volonté 
affichée aussi bien par le groupe 

Green Bike que par les citoyens 
d’éradiquer les points noirs et, 
par ricochet, l’amélioration  du  
cadre  de vie  dans les quartiers du 
chef-lieu  de wilaya,  et en vue de 
fournir un environnement serein 
et propre aux citoyens, notamment 
en cette saison estivale. 
la réussite de cette vaste opération 
repose également sur une 
participation massive des citoyens 
qui résident dans ces quartiers 
afin d’assurer  la collecte des 
déchets ménagers, des bouteilles 

en plastiques, des papiers, du 
pain et de différentes ordures qui 
ternissent l'image des cités, des 
plages et des forêts.  
Rappelons  « Green Bike » dont 
la traduction signifie ‘’vélo vert’’, 
est une association qui œuvre pour 
une vie saine et un environnement 
propre. Les membres, amateurs 
de vélo, font de chaque sortie une 
action citoyenne en remplissant 
un sac de déchets. Selon eux, 
la propreté est "la mission et la 
responsabilité de tous un chacun 

et tout le monde doit respecter 
l'environnement en faisant preuve 
de citoyenneté", rappelant que "le 
non-respect des règles d'hygiène 
favoriserait le terrain pour les 
épidémies mettant en péril la 
santé des citoyens".
Au fil des jours, Green Bike 
devient un exemple à suivre 
très apprécié  par les internautes 
sur les réseaux sociaux. Les 
encouragements fusent sur la 
Toile en Algérie et même à 
l'étranger.

annaBa / marché des fournitures scoLaires

Cartables, trousses, tabliers…Les espaces publics et les trottoirs 
de nouveau squattés par les commerçants illégaux

annaBa / aLLÈgement des restrictions anti covid-19

Les gendarmes à pied d’œuvre sur toutes
les plages autorisées à la baignade

A deux semaines de 
la rentrée scolaire, 
la course aux 

fournitures scolaires a été 
lancée. Dans un magasin 
spécialisé à Annaba, les 
parents se précipitent avec 
leurs enfants pour faire les 
emplettes de fournitures 
scolaires et préparer la 
rentrée. Certains vérifient 
les marques, d’autres font 
leurs achats et se précipitent 

vers la caisse fuyant la 
chaleur et le monde présent 
au magasin. C’est là où  
le  commerce informel 
reprend de ses activités, 
notamment au niveau de la 
rue Ibn Khaldoun ex : rue 
Gmabetta, Larbi Tebessi et 
El Hattab, où les marchands 
illicites sont éparpillés un 
peu partout pour  écouler 
leurs marchandises en 
toute impunité. Défiant 
ainsi les services de l’ordre 

concernés  comme  les 
services d’hygiène, des 
impôts et de la sureté de la 
wilaya  qui ne cessent de 
faire face à ces invasions 
périodiques et venir à bout 
de ces pratiques illégales. 
Mais la ténacité et l'audace 
de ces pseudo-commerçants 
n’a fait que les booster pour 
revenir à la  charge. Une  
situation qui occasionne des 
désagréments aux véritables 
commerçants. Les pouvoirs 

publics, qui avaient dans 
un passé récent coutume à 
effectuer des opérations de 
délogement, vont-ils fermer 
les yeux  pour laisser libre 
cours à la prolifération 
des vendeurs illégaux. 
Les commerçants légaux 

interpellent les autorités 
compétentes et  sollicitent 
le renforcement de leur 
dispositif de contrôle  en 
multipliant les  opérations 
« coup-de-poing » visant 
à contrecarrer l’exercice 
du commerce illicite, 
notamment au niveau du chef 
lieu de la wilaya, et mettre 
un terme à cette anarchie, de 
sorte que les commerçants 
légaux puissent s’adonner 
sereinement à leurs activités.

Fermées ces derniers 
jours aux estivants par 
mesure de prévention, 

face à la propagation de la 

pandémie de coronavirus, 

depuis mercredi passé, les 21  

plages de la wilaya d’Annaba  
sont devenues accessibles 
aux estivants, sous réserve 

de se conformer au dispositif 
d'accompagnement préventif. 
En effet, les éléments de la 
gendarmerie ont effectué   une 
tournée   d’inspection  aux 
plages   pour  s’enquérir  du  
respect du protocole sanitaire. 
Ils ont même recommandé 
aux baigneurs de respecter la 

distanciation. Cette année, la 
période estivale est courte, 
alors qu'elle se faisait en temps 
normal à compter du 1er juin, 
mais avec la canicule que nous 
enregistrons et la sortie d'un 
long confinement, les estivants 
vont profiter au maximum des 
20 jours restants avant la rentrée 

scolaire. ''Nous comptons sur 
la compréhension des citoyens 
et des commerçants pour 
veiller au respect des mesures 
sanitaires'', a déclaré  un 
gendarme qui nous a fait savoir 
qu'ils sont à pied d'œuvre pour 
garantir la sécurité et préserver 
la vie des citoyens.

Imen.Boulmaiz
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annaBa / ecLairage PuBLic

Les habitants de la cité Boussedra se plaignent 
de l’absence de l’éclairage public

Depuis l’allégement 
du couvre feu et 
l’ouverture des 

plages la Corniche de la ville  
d’Annaba revit le même rush 
ne se souciant nullement des 
recommandations pour la lutte 
contre la covid-19.
Alors que les responsables du 
secteur parlent de «pré parlatifs 
d’ouverture» et de «protocole 

d’accès aux plages», les 
estivants envahissent encore 
la corniche faisant fi des gestes 
barrières et de la distanciation. 
Un confinement partiel, qui 

a conduit des centaines de 
personnes à sortir, à l’ère 
de la fermeture des espaces 
de loisirs, les plages en 
particulier, estiment les 
observateurs. Les plages de la 
Corniche ne désemplissent pas 
avec un flux de plus en plus 
important. Les gestes barrières 
sont loin d’être à l’ordre du 
jour sur les plages. Malgré les 
quelques personnes portant 

des masques. Impossible 
pour eux de rester confinés 
plus longtemps, ni d’attendre 
encore plus.  L’approche de 
la rentrée sociale et scolaire  
a exacerbé cette envie de 
prendre de l’air, devenue 
plus que nécessaire pour une 
large partie de la population. 
En sachant que le respect 
des gestes barrières reste une 
«question de civisme». La 

balle semble donc dans le 
camp de la population qui doit 
prendre ses responsabilités 
quand aux mesures de luttes 
contre le covid19. Il est 
nécessaire de multiplier les 
actions de sensibilisation 
pour toucher un maximum 
de personnes quant à l’utilité 
des gestes barrières dans les 
espaces publics et les plages 
notamment

Une flambée des prix a 
été constatée lors de 
notre tournée dans 

les différents marchés de 
proximité d’Annaba. Les prix 
des légumes les plus essentiels 
ne sont pas «accessibles» pour 
toutes les bourses.  Les citoyens 
ont été contraints de faire plus 
de dépenses pour s’offrir des 
fruits et des légumes plus chers. 
Aucun de ces produits n’a 
été épargné par cette hausse 
vertigineuse, à commencer par 

la pomme de terre, en passant 
par la laitue, les courgettes et 
les carottes, pour ne citer que 
ces légumes, très sollicitées.  
Face à ces augmentations 
injustifiées et inexpliquées, les 
consommateurs ne savent plus 

à quel saint se vouer.  Un simple 
tour au niveau des marchés 
vous donnera surement des 
frissons à la vue des prix 
affichés. La pomme de terre a 
atteint 70 DA le kilogramme 
alors que les haricots verts 
sont cédés jusqu’à 200 DA. La  
salade quant à elle a atteint les 
170 DA/kg, et ce n’est pas tout... 
la tomate à 70 DA/kg, les petits 
pois à 150 DA/kg, l’oignon à 50 
DA, le poivron fort et doux à 
100 DA. Chez le détaillant elle 
est cédée entre 55 et 70 DA/kg. 

La carotte entre 60 et 70 DA, 
cédée à 80 DA. 
Personne ne pourra expliquer 
comment se fait-il que des 
légumes de saison se vendent à 
des prix aussi élevés. Même les 
fruits n’ont pas été épargnés par 
cette flambée, puisque le prix 
de la banane entre 240 à 260 
da, selon la qualité. Le raisin 
entre 140 à 200 DA le kilo selon 
la qualité , les pommes entre 
200DA et 400 DA  tandis que le 
citron dépasse 400 DA.
Pourtant dans les  déclarations 

précédentes  du ministère du 
commerce et même celui de 
l’agriculture, il était question 
de mettre en place un système 
électronique de contrôle des 
prix afin d’intervenir à temps 
contre les spéculateurs et 
d’assumer pleinement le rôle 
de régulateur du marché et 
de combattre sans pitié les 
fraudeurs». Qu’attendent les 
services de contrôle des prix 
pour intervenir sur les marchés 
et mettre fin à cette saignée des 
prix ?

Des tas d’ordures ont 
été remarquées au 
niveau des décharges 

de plusieurs quartiers. «Le 
spectacle de ces dévidoirs et 
bacs à ordures déversés sur la 
chaussée n’est pas beau à voir, 
en plus des odeurs fétides qui se 
dégagent des lieux de collecte, 
font remarquer des habitants. 
Ce sont des tonnes de déchets 
ménagers qui sont évacuées par 

les ménages quotidiennement et 
les habitants n’ont pas l’air de 
s’en soucier, faisant fi du  respect 
des horaires de ramassage fixés 
par la municipalité. Du coup, 
toutes les niches d’ordures se 
trouvent emplies obligeant les 
camions de ramassage à faire 
plusieurs rotations à longueur 
de journée. La commune 
souffre de cette situation, les 
riverains tirent la sonnette 
d’alarme, chacun y va de son 

commentaire les uns accusent 
l’assemblée, d’autres pointent 
du doigt les services techniques, 
mais également l’incivisme des 
résidents qui ne manquent de 
balancer leurs sachets d’ordures 
à travers les balcons. « L’hygiène 
c’est l’affaire de tout le monde », 
dira un passant.
Par ailleurs, Il ne se passe pas 
une journée  sans qu’une demi-
douzaine des bacs à ordures 
en plastique, installés sur les 

principaux boulevards de la ville, 
fassent quotidiennement l’objet 
de disparition. Les agissements 
néfastes des auteurs de 
vandalisme n’empêcheront pas 
les services chargés de l’hygiène 

de la commune de remplacer 
les poubelles disparues. La 
ville d’Annaba  a beaucoup 
à faire en matière d’hygiène 
et de propreté pour être à la 
dimension de sa réputation 
en intensifiant les tournées de 
ramassage des ordures, tout en 
adaptant son organisation aux 
particularités des quartiers. Le 
renforcement des effectifs des 
agents d’entretien est également 
nécessaire.

Les habitants de la 
cité Boussedra de 
la commune d’El 

Bouni, se plaignent du défaut 
d’éclairage public au niveau 
de leur localité. Selon, le 
représentant des protestataires, 
cette défaillance dure  depuis 
des mois, et tous les quartiers 
sont plongés dans le noir, dés 

la tombée de la nuit, d’où 
la difficulté à se déplacer la 
nuit. Les plaignants attirent 
l’attention des responsables 
concernés sur les dangers 
résultant de cette situation, 
qui favorisent la délinquance, 
les agressions nocturnes 
ainsi que les cambriolages. 
En effet, malgré les maintes 
réclamations, aucune 

intervention des services 
concernés n’a été observée. Les 
habitants se disent exaspérés, 
et expriment leur ras-le-
bol  face à cette situation qui 
semble perdurer. Ils dénoncent 
la sourde oreille affichée 
par  les autorités locales et 
réclament, dans les meilleurs 
délais, la réhabilitation du 
réseau d’éclairage public.

Imen.Boulmaiz
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annaBa / aLLégement du couvre-feu

Rush sur la corniche de la ville d’Annaba et nombreuses 
infractions au protocole sanitaire

annaBa / mercuriaLes

Tendance vers la hausse des prix des fruits et légumes…
les consommateurs s’interrogent !

annaBa / environnement

Des ordures jetées de manière anarchique… une image écœurante



aLger

Campagne de volontariat pour le 
nettoiement de la forêt de Bainem

Une campagne de 
volontariat pour le 
nettoiement de la forêt 

de Bainem (Hauteurs d’Alger) 
a été organisée, jeudi dernier, 
à l’initiative de la Ligue des 
jeunes pour la préservation 
de l’environnement sous la 
supervision de la Direction de 
la jeunesse, des sports et des 
loisirs de la wilaya d’Alger et en 
coordination avec la Direction des 
forêts.
De jeunes adhérents dans les 
associations activant dans le 
domaine de la préservation de 
l’environnement participent à 
cette campagne de volontariat et 
de sensibilisation aux risques des 
feux de forêt.
La présidente de la Ligue des 
jeunes pour la préservation de 
l’environnement d’Alger, Nadia 
Boukacem a précisé à l’APS que 
cette opération qui a rassemblé près 
de 2000 personnes de différentes 
associations activant dans le 
domaine de l’environnement, des 
clubs sportifs et des clubs verts 

relevant des maisons de jeunes, 
vise à débarrasser la forêt de 
Bainem des différents déchets et 
éviter les incendies.
Différents corps de sécurité, des 
éléments de la Protection civile, 
des agents des Forêts et des 
bénévoles de tous âges ont pris part 
à cette opération de sensibilisation 
placée sous le thème “Je protège 
ma forêt pour préserver ma santé”, 
a-t-elle fait savoir.
Le conservateur des forêts par 
intérim de la wilaya d’Alger, 
Hocine Ali, a salué cette initiative 
qui tend, a-t-il dit, à sensibiliser 
les visiteurs de cet espace forestier 
aux questions environnementales.

Le directeur de la jeunesse, des 
sports et des loisirs de la wilaya 
d’Alger a, quant à lui, souligné 
que cette campagne, qui coïncide 
avec les mesures d’allègement du 
confinement à domicile, “entre 
dans le cadre du programme 
général tracé par le ministère 
de la Jeunesse et des sports et la 
wilaya d’Alger pour renforcer 
la sensibilisation à l’importance 
de la protection des forêts contre 
les incendies et du respect de 
l’environnement”.
Pour rappel, la wilaya d’Alger 
dispose d’un couvert forestier de 
5.000 hectares répartis sur 113 
sites forestiers.
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KhencheLa
Repêchage de la dépouille du 
jeune homme tombé dans un 
puits artésien à Bouhmama

Le ministre de l’industrie, 
Ahmed Zeghdar, a 
déclaré, mercredi à Oran, 

que l’usine de sidérurgie Bellara, 
implantée à Jijel, a augmenté sa 
production d’oxygène, passant 
de 40.000 à 100.000 litres par 
jour, en l’espace de deux mois, 

lui permettant de participer à 
répondre aux besoins nationaux 
en cette matière vitale.
Le ministre, qui a supervisé 
la mise en service de l’usine 
“ Rayanox “ de Béthioua, en 
compagnie du ministre de 
l’industrie pharmaceutique, 

Abderrahmane Lotfi Djamel 
Bahmed, et celui de l’habitat, 
de l’urbanisme et de la ville, 
Mohamed Tarik Belaribi, a 
salué l’implication des usines de 
sidérurgie dans cet effort visant à 
fournir l’oxygène, dans le cadre 
de la situation sanitaire actuel 

et à participer à sa production, à 
l’instar du complexe sidérurgique 
d’El-Hadjar (Annaba) et l’usine 
“ Tosyali” d’Oran.
M. Zeghdar a indiqué que 
“depuis la hausse de la demande 
en oxygène, ces usines ont fourni 
de grands efforts pour augmenter 

la production de ce produit et 
répondre à la grande demande 
sur cette matière vitale”, ajoutant 
que ces usines ont programmé 
des opérations de stockage des 
quantités produites sous forme 
de bouteilles.
Le ministre a fait savoir que ces 
quantités produites, en plus des 
autres attendues avec l’entrée 
des nouveaux projets en phase 
de production, garantiront de 
répondre aux besoins nationaux 
en oxygène et de réduire la 
pression sur la demande.

Les éléments de la Protection 
civile ont repêché, dans la 
nuit de vendredi à samedi, 

la dépouille du jeune homme âgé 
de 21 ans qui est tombé, dans 
un puits artésien de 150 mètres 
de profondeur au niveau de la 
commune de Bouhmama, wilaya 
de Khenchela, a-t-on appris de la 
Direction locale de la Protection 
civile.
Le directeur de la Protection 
civile de la wilaya de Khenchela, 
le lieutenant-colonel Abdelmalek 
Boubartakh a déclaré à l’APS 
que les éléments de la protection 
civile des brigades de recherche 
et d’intervention dans les reliefs 
difficiles relevant des Directions 
de la Protection civile des 
wilayas de Khenchela, Sétif et 
Constantine ont réussi à repêcher, 
après plus de 16 heures de travail, 
la dépouille du jeune homme 
tombé dans un puits artésien au 
Douar Ilmathen à Bouhmama.
Le corps sans vie de la victime 

a été transféré par la protection 
civile à la morgue de l’Hôpital de 
Bouhmama, a fait savoir la même 
source.
Les services de sécurité 
territorialement compétente 
ont ouvert une enquête pour 
déterminer les circonstances de 
cet incident.

Une criminelle connue 
pour avoir dérobé des 
dizaines de téléphones a 

été appréhendée dans la wilaya 
d’Oran vendredi 27 août 2021, 
selon Algérie 360°.
En effet, suite aux plaintes 
répétées de plusieurs personnes, 
majoritairement des femmes qui 
ont été victimes de cette voleuse 
notoire, une enquête a été lancée 

afin de mettre la main sur la 
délinquante coupable d’avoir 
subtilisé les téléphones portables 
de dizaines de personnes.
En outre, les éléments de la 
sécurité urbaine dans la wilaya 
d’Oran ont réussi à attraper 
la  jeune fille spécialisée dans 
le vol de téléphones portables 
dont le terrain de prédilection 
pour commettre ses forfaits 

étaient les commerces destinés 
à la gente féminine, notamment 
au niveau les salons de coiffure 
pour femmes, faisant, ainsi plus 
de 20 victimes.
La jeune femme a été attrapée 
en flagrant délit de vol
L’enquête et l’opération 
d’arrestation ont été menées 
sur la base d’un certain nombre 
de plaintes déposées par des 

victimes dans diverses zones 
urbaines indiquant qu’elles 
avaient été volées par une 
fille inconnue qui visait 
principalement les femmes se 
trouvant dans les  magasins. et ce, 
après que les vidéos de son mode 
opératoire aient été partagés sur 
les pages facebook, donnant aux 
services de sécurité, une piste 
sérieuse pour commencer leurs 

investigations approfondies, 
tandis qu’une brochure de 
recherche a été relayée sur tout 
Oran. Grâce à ce dispositif, 
la criminelle a été arrêtée en 
flagrant délit, en train de dérober 
deux téléphones portables.
La jeune fille coupable de 
plusieurs chefs d’accusation, 
comparaîtra bientôt devant le 
justice de la wilaya d’Oran

oran / faits divers

Elle a fait plus de 20 victimes : La voleuse d’Oran rattrapée

Les autorités locales de 
la wilaya de Guelma 
ont organisé, hier, une 

cérémonie d’adieu en l’honneur 
du wali Kamel Elddine 
Kherbouch, à l’occasion de son 
départ vers la wilaya de Béjaïa, 
suite au dernier mouvement 
intervenu dans le corps des 

walis et walis délégués, opéré 
par le président de la république 
Abdelmadjid Teboune.
La cérémonie a eu lieu au niveau 
de la résidence officielle de la 
wilaya, en présence du président 
de l’assemblée populaire de la 
wilaya, des élus aux assemblées 
locales et nationales, des chefs 
de daïra, des directeurs de 
l’exécutif, ainsi que de la famille 

révolutionnaire et des différents 
représentants de la presse.
Ces derniers ont remercié 
chaleureusement le wali pour 
tous les progrès réalisés sous sa 
conduite, tout en lui adressant 
un message d’encouragement, et 
en lui souhaitant tout le succès 
possible dans l’exécution de sa 
nouvelle mission à la tête de la 
wilaya de Béjaïa.

gueLma / aministration

Une cérémonie d’adieu en l’honneur du wali Kamel Edddine 
Kherbouch affecté à Bejaia dans les mêmes fonctions 

JiJeL

L’usine de sidérurgie Bellara porte sa 
production d’oxygène à 100.000 litres par jour



L’attentat de Kaboul met en évidence les 
faiblesses du nouveau pouvoir taliban

La Louisiane sous la menace d’Ida, un ouragan 
« extrêmement dangereux »

Macron à Bagdad pour une « conférence des voisins » 
pour la stabilité de l’Irak et de la région

Contrairement à leur 
affirmation, les talibans 
n’ont pas éradiqué 

l’organisation Etat islamique du 
pays. Ils doivent aussi composer 
avec leurs divisions internes et la 
présence « amie » d’Al-Qaida, 
selon le monde fr.
Pendant vingt ans, les talibans 
ont incarné la lutte contre le 
gouvernement de Kaboul soutenu 
par les Occidentaux. Deux 
semaines après être redevenus 
les maîtres d’un pays qu’ils ont 
dirigé de 1996 à 2001, une règle 

inhérente à toute conquête du 
pouvoir semble déjà se rappeler à 
eux. Au lendemain de l’attaque-
suicide perpétrée, jeudi 26 
août, à l’aéroport de Kaboul, et 
revendiquée par l’organisation 
Etat islamique (EI), qui a fait au 
moins 85 morts et plus de 160 
blessés, les craintes sont vives 
de voir les talibans dépassés 
par des groupes islamistes plus 
radicaux. La résurgence d’un 
sanctuaire mondial du terrorisme 
en Afghanistan est dans tous les 
esprits.

 « Nous estimons qu’il y a toujours 
des menaces crédibles et précises 
»,a estimé, vendredi, le porte-
parole du ministère américain de 
la défense, John Kirby. Le même 
jour, l’ambassade des Etats-Unis 
à Kaboul a de nouveau demandé 
à ses ressortissants de quitter 
« immédiatement » les abords 
de l’aéroport dans une alerte de 
sécurité, semblable à celle émise 
la veille. Pour tenter de sécuriser 
les lieux au cours des derniers 
jours du pont aérien organisé 
par les Etats-Unis et ses alliés, 

le général Kenneth McKenzie, 
chef du commandement central 
de l’armée américaine, a ajouté 
que son pays allait « contacter 
les talibans pour qu’ils sachent 
ce que nous attendons d’eux 
pour nous protéger ». Selon lui, 
« certaines fouilles des talibans 
ont été bien faites, d’autres non 
», mais « nous pensons qu’ils ont 
déjoué plusieurs attentats ».
La brutale irruption de l’EI sur 
la scène afghane illustre les 
défis qui se dressent devant 
des talibans encore soucieux, 

officiellement, de montrer qu’ils 
contrôlent leur territoire et 
peuvent être considérés comme 
des interlocuteurs fiables. Le 
cœur même de l’accord de paix 
qu’ils ont signé, le 29 février 
2020, à Doha, au Qatar, avec 
les Américains, stipulait qu’ils 
s’engageaient à interdire l’accès 
de leur territoire à tout groupe 
terroriste et tout mouvement 
constituant une menace pour les 
intérêts occidentaux.

L’ ouragan de catégorie 1 
a touché terre, vendredi 
soir, dans l’ouest de 

Cuba. Il pourrait basculer en 
catégorie 4 et provoquer des vents 
de plus de 200 km/h sur le sol 
américain, selon le monde fr.
La Louisiane, Etat du sud-est des 
Etats-Unis, se prépare à affronter 
l’ouragan Ida, à l’approche du 16e 
anniversaire de l’un des épisodes 
météorologiques les plus violents 
qu’ait connus la région : Katrina.
L’ouragan de catégorie 1 a touché 
terre, vendredi 27 août au soir, 
dans la province de Pinar del 
Rio, dans l’ouest de Cuba, avec 
de fortes pluies, et des vents 
soutenus de 130 km/h, a fait 
savoir l’Institut de météorologie 
de Cuba (Insmet). Plus de 10 
000 personnes ont été évacuées 
et l’électricité a été coupée de 
manière préventive, dans cette 
région devenue épicentre de 
l’épidémie de coronavirus sur 

l’île. Dans la capitale, La Havane, 
proche de cette province, le 
transport public avait été suspendu 
par précaution dès la mi-journée, 
et des milliers de personnes 
avaient été évacuées.
L’ouragan se déplace vers le nord-
ouest à une vitesse de 24 km/h. 
Il avait auparavant traversé l’île 
de la Jeunesse, au sud de l’île 
principale de Cuba, mais les vents 
et les pluies qu’il a provoqués 
n’ont entraîné que des dégâts 
mineurs dans l’agriculture et sur 
des logements dont le toit a été 
arraché.
Le Centre américain des ouragans 
(NHC) estime qu’il pourrait 
devenir « un ouragan majeur » et 
« extrêmement dangereux », qui 
pourrait atteindre la catégorie 4 
(sur une échelle qui en compte 5), 
et causer des vents de plus de 200 
km/h sur le sol américain.
« Défi extrême »
Joe Biden a approuvé vendredi 

une déclaration d’état d’urgence 
pour la Louisiane afin d’apporter 
une « assistante fédérale » aux 
efforts de préparation, des ordres 
d’évacuations volontaires et 
obligatoires ayant été décrétés 
dans certains endroits.
« Le président suivra avec 
attention cette situation et sera 

tenu informé des développements 
pendant le week-end », a déclaré 
la porte-parole de la Maison 
Blanche, Jen Psaki.
 « C’est un défi extrême pour 
notre Etat », s’est inquiété le 
gouverneur de Louisiane, John 
Bel Edwards, alors que son Etat 
fait actuellement face à une 

nouvelle flambée de Covid-19, 
qui met à mal le fonctionnement 
des hôpitaux. « Il est temps pour 
les habitants de Louisiane de se 
préparer », selon M. Bel Edwards, 
qui a précisé que, d’ici à samedi 
soir, chaque habitant devrait se 
trouver dans un abri sûr :
« Assurez-vous d’être prêts, vous 
et votre famille, à faire face à 
toute éventualité. »
La maire de La Nouvelle-Orléans, 
LaToya Cantrell, a reconnu qu’il 
était trop tard pour procéder à des 
évacuations : « Nous n’appelons 
pas à une évacuation obligatoire, 
car le temps ne joue pas en notre 
faveur. Nous ne voulons pas que 
les gens soient sur la route, et donc 
en plus grand danger », a-t-elle 
déclaré lors d’une conférence de 
presse. « La situation est bien plus 
grave qu’il y a six heures », a-t-
elle dit, anticipant de potentiels 
dégâts.

Seul chef d’Etat occidental 
présent, Emmanuel 
Macron a dit samedi son 

« attachement à la stabilité 
de l’Irak » qui « passe par la 
poursuite de la lutte contre l’Etat 
islamique et la reconstruction », 
selon le monde fr.
L’ombre portée de la crise 
afghane risque d’occulter un 
événements de taille pour la 
région: à Bagdad, samedi 28 
août, tous les yeux seront rivés 
sur les représentants de l’Iran 
et de l’Arabie saoudite. Après 
des discussions menées dans le 
plus grand secret dans la capitale 
irakienne depuis avril, les deux 
puissances rivales participent à 
la « conférence des voisins de 
l’Irak » organisée par le premier 
ministre Mustafa Al-Kadhimi. 
Téhéran sera représenté par le 
nouveau ministre des affaires 
étrangères, Hossein Amir 

Abdollahian. L’Arabie saoudite, 
et la Turquie, ont de même 
envoyé leur chef de la diplomatie. 
Le président égyptien, le roi 
Abdallah II de Jordanie, l’émir 
du Qatar, ainsi que le président 
français Emmanuel Macron, 
ont également répondu à cette 
initiative diplomatique irakienne, 

organisée en partenariat avec la 
France et consacrée au soutien 
à la stabilité du pays hôte, à 
l’apaisement des tensions au 
Moyen-Orient et à l’intégration 
économique régionale.
La chute de Kaboul aux mains 
des talibans et la débâcle suscitée 
par le retrait américain risquent 

de vivifier les discussions. Dans 
le contexte de désengagement 
militaire américain du Moyen-
Orient, et de questionnements 
accrus sur la volonté de 
Washington de continuer à 
assurer le rôle de garant de la 
sécurité régionale, les forces 
en présence multiplient les 
initiatives de dialogue. Les 
Etats-Unis – qui ont réduit sous 
Trump leur engagement en Irak à 
2 500 militaires – devraient être 
représentés à un niveau modeste. 
« Le combat contre l’Etat 
islamique nécessite le maintien 
des Etats-Unis »,considère-t-on 
à l’Elysée, pour couper court à 
tout parallèle avec l’Afghanistan. 
Dès samedi matin, M. Macron 
a dit, à l’issue d’une rencontre 
avec le premier ministre, son 
« attachement à la stabilité 
de l’Irak », qui « passe par la 
poursuite de la lutte contre l’Etat 

islamique et la reconstruction ».
Difficile pour autant d’ignorer 
le drame afghan. Dans l’après-
midi, le chef de l’Etat devait 
en particulier s’entretenir 
avec l’émir du Qatar, Tamim 
ben Hamad Al Thani, d’une 
question sensible: la poursuite 
de l’évacuation de civils afghans 
menacés par les talibans, 
éventuellement via la compagnie 
Qatar Airways. Paris a mis un 
terme vendredi soir au pont 
aérien établi dans l’urgence 
depuis l’aéroport de Kaboul 
-qui a permis de sécuriser 
plus de 3 000 personnes, dont 
2600 Afghans. La France 
espère, afin de prolonger par 
d’autres moyens les opérations 
d’exfiltration, pouvoir bénéficier 
des relations établies entre Doha 
et les nouveaux maîtres de 
l’Afghanistan.
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En Ukraine, la minorité hongroise sous surveillance

Origines du Covid-19 : Joe Biden accuse la Chine de 
cacher des « informations cruciales »

A Oujhorod, ville paisible 
de l’ouest du pays, la 
Russie tente d’attiser des 

conflits interethniques et cherche 
l’appui du gouvernement de 
Viktor Orban, qui finance cette 
communauté, selon le monde fr.
Le séparatisme hongrois ne se 
réveille pas à Oujhorod, en dépit 
des tiraillements identitaires dont 
l’Ukraine fait l’objet. Capitale 
de la Transcarpatie, à l’extrémité 
occidentale du pays, la paisible 
ville de 120 000 habitants abrite 
une importante communauté 
hongroise, déterminée à défendre 
sa langue natale. Soutenue 
financièrement et politiquement 
par le gouvernement de Viktor 
Orban, la minorité hongroise 
fait aussi l’objet d’une attention 
toute particulière à Moscou.
« La Russie cherche depuis 
plusieurs années à attiser un 
conflit interethnique entre 
Hongrois et Ukrainiens, afin 
de renforcer le sentiment que 
l’Ukraine, en tant qu’Etat, est un 
échec », assure Alekseï Petrov, 
président du conseil régional 
de Transcarpatie. « J’en suis 
d’autant mieux informé que 
je viens du contre-espionnage 

[SBU] », précise-t-il.
Pour preuve, M. Petrov 
mentionne une série d’incidents 
survenus à Oujhorod ces 
dernières années : incendie d’un 
centre culturel et saccage d’un 
cimetière hongrois, menaces 
sur les réseaux sociaux. L’élu, 
dont le passé au SBU n’est 

sans doute pas étranger à son 
parachutage à Oujhorod, affirme 
que les exécutants se présentent 
comme des militants d’extrême 
droite, mais « agissent sur 
ordre du GRU », c’est-à-dire le 
renseignement militaire russe.

« Moyen de pression 
diplomatique sur Kiev »

Alors que l’Ukraine célébrait, 
mardi 24 août, ses trente ans 
d’indépendance, le ministre russe 
des affaires étrangères, Sergueï 
Lavrov, se rendait le même jour 
à Budapest pour y chercher un 
allié contre Kiev sur le thème de 
la discrimination ethnique chez 
leur voisin commun. Etablissant 

un parallèle entre les Russes du 
Donbass, dans l’est de l’Ukraine, 
et les Hongrois de Transcarpatie, 
le chef de la diplomatie russe a 
dénoncé « une pratique similaire 
à celle de l’Allemagne nazie 
». Mesuré, son homologue 
hongrois, Peter Szijjarto, a quant 
à lui préféré réaffirmer son « 
soutien à l’intégrité territoriale 
de l’Ukraine », tout en soulignant 
d’importants désaccords avec 
Kiev sur le respect des droits des 
minorités nationales.
« Il n’y a aucun séparatisme 
hongrois ici », confirme au Monde 
Jozsef Barta, chef de la fraction 
parlementaire du KMKSZ, 
parti de la minorité hongroise. 
« Ce que nous voulons, c’est 
conserver à nos enfants le droit 
à un enseignement en langue 
hongroise pendant tout le cursus 
scolaire. »Kiev a adopté en 2017 
une loi imposant que la langue 
ukrainienne soit dominante 
dans tous les collèges et lycées. 
« On nous dit que c’est pour 
favoriser notre intégration, alors 
qu’en fait les enfants apprennent 
mieux dans leur langue natale », 
argumente-t-il.

Un rapport des 
renseignements 
américains n’exclut pas 

l’hypothèse d’un accident de 
laboratoire, même si celle d’une 
exposition naturelle à un animal 
infecté est considérée comme la 
plus « probable », selon le monde 
fr.
Les origines du Covid-19 seront-
elles un jour connues ? Les Etats-
Unis, qui déplorent pour l’heure 
plus de 630 000 victimes en raison 
de la pandémie de coronavirus, 
sont particulièrement actifs sur 
le sujet. Après la publication du 
résumé d’un rapport d’enquête 
du renseignement américain ne 
tranchant pas sur la question, 
Joe Biden a clairement reproché 
à la Chine, vendredi 27 août, de 
manquer de transparence.
« Des informations cruciales 
sur les origines de la pandémie 
existent en Chine, et pourtant, 
depuis le début, des responsables 
gouvernementaux en Chine 
œuvrent pour empêcher les 
enquêteurs internationaux et les 
acteurs mondiaux de la santé 
publique d’y accéder », a écrit 
le président américain dans un 
communiqué.
Ce rapport classé top secret a 
été remis cette semaine à Joe 
Biden, qui avait donné quatre-
vingt-dix jours aux services 
de renseignement américains 
pour « redoubler d’efforts » 
afin d’expliquer l’origine de ce 
coronavirus. Le virus responsable 
de la pandémie, le SARS-CoV-2, 

n’a pas été développé « comme 
arme biologique » et n’a « 
probablement » pas été conçu « 
génétiquement », ont conclu ces 
derniers dans le rapport.
Mais les renseignements 
américains sont toujours divisés 
entre l’hypothèse d’un premier 
cas causé par une exposition 
naturelle à un animal infecté, ou 
bien ayant résulté d’un accident 
de laboratoire.
Des hypothèses divergentes
Quatre agences de renseignement 
et le Conseil national du 
renseignement estiment que 
la thèse animale est la plus « 
probable », même s’ils ne lui 
accordent qu’« un bas degré 
de confiance ». Ils s’appuient 
notamment, pour justifier leur 
verdict, sur « les nombreux 
vecteurs pour une exposition 
animale » existants, ainsi que 
sur l’ignorance par la Chine de 
l’existence du virus avant son 
apparition. « La communauté du 
renseignement des Etats-Unis 
juge que les responsables chinois 
n’avaient pas connaissance en 
amont du virus avant le début de 
l’épidémie », est-il écrit dans ce 
résumé.
Toutefois, une autre agence de 
renseignement estime avec « un 
niveau de confiance modéré » que 
la thèse d’une fuite de laboratoire 
est à privilégier, « probablement » 
par le biais « des expérimentations, 
la manipulation d’animaux ou des 
prélèvements par l’Institut de 
virologie de Wuhan ». Les experts 

de cette agence donnent plus « de 
poids » au « risque inhérent » des 
recherches sur les coronavirus, 
qui étaient en effet conduites à 
Wuhan. Leur hypothèse serait 
que ces travaux aient pu conduire 
à l’infection accidentelle d’un 
employé.
Enfin, « des analystes de trois 
agences » ne se prononcent 
pas entre l’une ou l’autre des 
hypothèses. Les services de 
renseignement s’estiment « 
incapables de prodiguer une 
explication plus définitive »pour 
l’origine du Covid-19 sans « de 
nouvelles informations »fournies 
par la Chine, écrivent-ils.
« A ce jour, la Chine continue de 
rejeter les appels à la transparence 
et de cacher des informations, 
alors même que le bilan de cette 
pandémie continue de grimper 
», a regretté Joe Biden dans son 
communiqué. « Nos efforts pour 

comprendre l’origine de cette 
pandémie ne faibliront pas », a-t-
il promis.
En réponse, l’ambassade de Chine 
aux Etats-Unis, sise à Washington, 
a accusé, dans un communiqué, la 
communauté du renseignement 
des Etats-Unis de « manipulation 
politique » : « Le rapport (…) 
se fonde sur une présomption de 
culpabilité de la part de la Chine, 
et seulement pour faire de la 
Chine un bouc émissaire. »
Un enjeu crucial pour empêcher 
une prochaine pandémie
Une équipe d’experts 
internationaux envoyés par 
l’Organisation mondiale de la 
santé (OMS) s’est rendue à Wuhan 
en janvier pour une étude « de 
première phase » sur l’origine du 
virus. Mais leur rapport, rédigé en 
collaboration avec des spécialistes 
chinois, avait été très critiqué.
L’étude estimait que le passage 

du virus de la chauve-souris à 
l’homme par l’intermédiaire 
d’un animal était le scénario 
le plus probable. Elle jugeait « 
extrêmement improbable » que le 
virus provienne d’un laboratoire. 
A la mi-août, la Chine a rejeté 
l’appel de l’OMS à une nouvelle 
enquête sur son territoire.
Déterminer comment le virus, 
qui a fait plus de 4,47 millions de 
morts dans le monde, est passé 
à l’homme est jugé crucial pour 
tenter d’empêcher la prochaine 
pandémie. L’hypothèse d’une 
fuite d’un laboratoire avait 
largement été écartée au début de 
la chaîne de contaminations par 
la communauté scientifique. Mais 
le supposé animal intermédiaire 
restant introuvable, cette thèse 
était revenue en force dans le débat 
public américain au printemps.
A la mi-mai, une quinzaine 
d’experts avaient publié une 
tribune dans la prestigieuse revue 
Science, appelant à la considérer 
sérieusement. La communauté 
scientifique semble toutefois peu 
à peu de nouveau faire machine 
arrière. La semaine dernière, 
dans cette même revue, six 
scientifiques ont publié un article 
au titre parlant : « L’origine 
animale du SARS-CoV-2 ». 
Et, dans une autre publication 
scientifique, Cell, vingt et un 
éminents chercheurs concluaient : 
« Il n’existe actuellement aucune 
preuve que le SARS-CoV-2 tire 
son origine d’un laboratoire. »
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Le complexe olympique sportif 
d’Oran devrait être livré 
dans sa totalité en décembre 

prochain, soit avant six mois de la 
19e édition des jeux méditerranéens 
(JM) prévue dans cette ville, a-t-on 
appris samedi du directeur local des 
équipements publics (DEP).
Fouad Aïssi a fait savoir à ce 
propos, dans une déclaration à 
l’APS, que les travaux au niveau des 
différentes unités de cette importante 
infrastructure sportive «avancent 
très bien», notamment au niveau de 
la salle omnisport (6.000 places) et 
le centre nautique comprenant trois 
piscines, dont deux olympiques.
«Il s’agit des deux dernières 
structures où les travaux ne sont 
pas encore achevés, mais elles ne 
devraient pas tarder à être livrées», a 
rassuré le même responsable.
Ce n’est pas le cas pour le stade 
d’athlétisme (4.000 places) et le stade 
de football (40.000 places), qui sont 
pratiquement prêts pour accueillir les 
compétitions sportives, en particulier 
la deuxième infrastructure,a-t-il dit.
Cette dernière a même abrité pour 
la première fois une rencontre 
amicale en juin dernier ayant opposé 
la sélection nationale des joueurs 
locaux face à la sélection première 
du Libéria (5-1). Un rendez-vous qui 
a été mis à profit par la DEP, maître 
d’ouvrage du complexe sportif, pour 
tester ce nouveau «joyau’» dont vient 
de se doter le mouvement sportif 
dans la capitale de l’Ouest.

Néanmoins, depuis quelques jours, 
l’entreprise qui a posé la pelouse 
naturelle en «hybride», a engagé 
des travaux au niveau du gazon qui 
sera complètement refait. Lesquels 
travaux sont perçus comme étant 
un échec dans la semence du 
gazon, ce que le DEP d’Oran a nié 
catégoriquement.
«Tout ce qui se dit à propos de la 
pelouse du stade de football est faux. 
Nous sommes satisfaits du travail 
réalisé dans ce registre, et l’opération 
en cours est somme toute ordinaire 
et se fait annuellement au niveau de 
tous les grands stades du monde. Elle 
consiste à la régénération de l’herbe, 
pas plus», a insisté M. Aïssi.
Il a, en outre, informé que ces travaux 
prendront fin «dans quelques jours», 
et que la pelouse sera prête pour être 
utilisée très rapidement.
Le complexe sportif, implanté dans la 
commune de Bir El Djir (Est d’Oran) 
fera l’objet, en plus des autres 
installations sportives de la ville 
concernées par les JM, d’une visite 
d’inspection de la part du comité 
international des Jeux en octobre 
prochain, en marge de l’assemblée 
générale ordinaire de cette instance, 
a-t-on souligné.
La 19e édition des JM, prévue 
initialement au cours de l’été 2021, 
a été décalée à une année plus tard 
(25 juin-5 juillet 2022) en raison 
de la crise sanitaire mondiale liée 
à la propagation de la pandémie du 
Coronavirus, rappelle-t-on.

Le sélectionneur des Verts 
Djamel Belmadi a fait 
appel à 25 joueurs, dont 

un seul élément local, en vue des 
deux premiers matchs du 2e tour 
des éliminatoires de la Coupe du 
monde 2022 : le jeudi 2 septembre 
face à Djibouti à Blida (20h00) et 
le mardi 7 septembre devant le 
Burkina Faso au Grand Stade de 
Marrakech (Maroc), selon la liste 
dévoilée par la FAF, hier sur son 
site officiel.
C’est un peu plus tôt que 
d’habitude que Belmadi a choisi 
de communiquer son groupe qui 
entamera le travail dès ce lundi 
au CTN de Sidi Moussa. Une liste 
assez équilibrée sans la moindre 
surprise, puisque tous les présents 
et toutes les défections étaient 
attendues. Dans la cage, Doukha 
est le grand absent de la liste. 
Habituellement présent avec le 
groupe, la fin de son contrat au 
Raed saoudien et le fait qu’il se 
retrouve sans club jusqu’à présent 
lui a été fatal. C’est Medjadel, le 
jeune gardien de l’O Médéa, déjà 
présent en juin, qui revient pour 
accompagner le duo Mbolhi-
Oukidja.

3 latéraux droits
En défense, la blessure d’Atal la 
semaine passée a obligé Belmadi 
à revoir ses plans. A cause de cette 
défection, il n’a pas retenu une 
doublure pour Zeffane mais deux, 
à savoir Benayada, capitaine 
des A’ avant-hier à Doha, et le 
revenant Reda Halaimia. Ce 
dernier, qui avait perdu sa place 
l’an passé, est en train de retrouver 
ses marques. Il a pris part à 2 
matches de championnat en tant 
que remplaçant, avant de jouer 
un match dans son intégralité le 
22 août dernier. C’est ce dernier 
qui a poussé Belmadi à lui refaire 

confiance et compter sur ses 
services pour ce match.
La convocation de 3 latéraux 
droits prouve que la concurrence 
est de plus en plus rude dans ce 
poste. Comme on est en début de 
saison, le coach des Verts n’a pas 
voulu prendre de risque, préférant 
convoquer 3 éléments pour les 
voir de près et en choisir le plus 
apte le jour J.
Retour de Khacef
Sur le côté gauche de la défense, 
Bensebaini sera bien présent, 
lui qui a tenu en haleine le staff 
des Verts dernièrement suite à 
sa blessure. Sa doublure cette 

fois ne sera pas Abdellaoui, qui 
se trouve depuis juin sans club. 
Du coup, c’est Naoufel Khacef, 
latéral gauche de Tondela, qui 
revient après avoir purgé sa 
suspension de 4 mois infligée par 
la FIFA. Il avait pris part en mars 
au match du Botswana et avait 
donné à Belmadi les assurances 
nécessaires.
Notons que dans l’axe, il y a eu 
zéro surprise également, avec la 
présence du même quatuor du 
mois de juin, Benlamri, Mandi, 
Touba et Bedrane.
Guedioura out
Au milieu du terrain, un seul 
nouvel élément ; il s’agit du 
revenant Adem Zorgane parti 
cet  été à Charleroi. C’est donc 
dans le costume d’un joueur pro 
qu’il refait surface chez les Verts, 
avec l’espoir de maintenir cette 
place et profiter de la mauvaise 
passe que traverse Guedioura. Se 
dernier sort momentanément des 
plans, lui qui a du mal à trouver 
un point de chute après la fin de 
son contrat à Gharrafa.
Bennacer est lui aussi de retour, 
après avoir manqué la fenêtre du 
mois de juin après être passé sur 

le billard. Un retour salutaire qui 
promet de rétablir l’équilibre dans 
un secteur de jeu sensible où le 
coach national a trouvé toutes les 
peines du monde à le recomposer. 
Il a dû essayer plusieurs variantes 
; certaines n’ont d’ailleurs pas 
fonctionné à l’image du trio 
Guedioura, Zerrouki, Boudaoui, 
alignés ensemble contre le Mali.
A noter aussi l’absence de 
Boulaya et Ferhat. Les deux 
éléments, qui sont dans la même 
situation, aimeraient quitter leurs 
clubs respectifs avant la fin du 
mercato.
Ounas
En attaque, le sélectionneur 
national n’est pas allé loin ; il a 
opté pour les éléments les plus 
stables à cette période cruciale de 
la saison. Un critère qui n’a pas 
fait les affaires d’un Ounas pas 
du tout stable, et qui est en train 
de préparer son départ de Naples. 
Bounedjah, qui a n’a pas encore 
débuté le championnat avec 
le Sadd, a été retenu. Belmadi 
a été souple avec lui au vu de 
son poids au sein de l’équipe et 
l’indisponibilité d’un remplaçant 
en pointe.

en : 
Une liste et zéro surprise

La totalité des équipements du complexe sportif 
d’Oran livrée en décembre
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Premier League : 
La manita de Manchester City face à Arsenal 

Manchester City s’impose 
tranquillement face à 
un Arsenal impuissant 

(5-0). Les Gunners ont même été 
réduits à 10 après l’expulsion du 
Suisse Granit Xhaka en première 
période et sont lanterne rouge de 
Premier League.
Manchester City accueillait 
Arsenal à l’Etihad Stadium dans 
le match d’ouverture de la 3ème 
journée de Premier League. Les 
Skyblues avaient su se relancer 
après leur première défaite à 
Tottenham (1-0) en ayant déroulé 
à domicile face aux promus 
de Norwich (5-0). Le début de 
saison des Gunners était bien 
plus compliqué en championnat 
: deux matchs perdus à Brentford 
(2-0) et face à Chelsea (2-0). Les 
Londoniens avaient engrangé un 
peu de confiance grâce à la Coupe 
de la Ligue anglaise, grâce à un 
succès flagrant sur la pelouse de 
West Bromwich Albion (6-0). En 
ce qui concerne les compositions, 
l’entraîneur cityzen proposait un 
4-3-3 avec les mêmes joueurs 
alignés face à Norwich : Ederson 
dans les buts, Walker-Dias-
Laporte-Cancelo en défense, 
B. Silva-Rodri-Gundogan dans 
l’entrejeu et le trio offensif G. 
Jesus-F. Torres-Grealish. Quant 
à Mikel Arteta, de retour dans 
l’antre mancunienne où il avait 
été l’adjoint de son adversaire 
du jour entre 2016 et 2019, il 
s’agissait d’un 5-4-1 remanié 
par rapport à l’équipe ayant 
affronté les Blues : Lokonga, 
Mari, Pepe, Martinelli out, avec 
une arrière-garde composée 
de Cédric-Chambers-Holding-

Kolasinac-Tierney devant Leno, 
un milieu Saka-Odegaard-Xhaka-
Smith Rowe, accompagné d’un 
Aubameyang seul en pointe.
La rencontre commençait très 
bien pour Arsenal qui arrivait 
à apporter le danger dans la 
moitié de terrain adverse. Kieran 
Tierney initiait la première 
occasion pour les siens en servant 
Bukyao Saka dans la surface, 
mais sa reprise n’était pas assez 
rabattue pour trouver le cadre 
(6e). Malheureusement pour les 
Gunners, les erreurs défensives 
ont été payées cash : sur un bon 
centre de Gabriel Jesus côté droit, 
Ilkay Gündogan profitait d’un 
Callum Chambers trop court 
au second poteau pour un coup 
de casque qui trompait Bernd 
Leno, qui claquait le ballon 
mais c’était insuffisant pour 
sauver ses buts (1-0, 7e). Cinq 
minutes plus tard, les locaux 
récidivaient : après un coup-franc 
mal repoussé, Bernardo Silva 
envoyait un centre dans l’axe, 
dévié par Cédric Soares, pour 
être repris par un Ferran Torres 
seul et trompait Leno (2-0, 12e). 

Malgré une faute commise par 
Laporte sur Chambers dans la 
surface de réparation, l’arbitre 
Martin Atkinson validait le but 
après avoir communiqué avec le 
camion-régie de la VAR.
Arsenal avait pu profiter des 
relances hasardeuses d’Ederson 
dans sa surface, mais le contre 
de Smith-Rowe (20e, à côté) et 
la frappe de Granit Xhaka (26e, 
repoussée par le Brésilien) dans 
la surface ne donnaient rien. 
Face à la possession dominante 
des Cityzens, les visiteurs 
tentaient d’intensifier le pressing 
pour récupérer le ballon, mais 
l’agressivité excessive s’est faite 
punir : d’abord par des cartons 
jaunes, concédés par Soares 
(24e) et Kolasinac (29e) avant le 
rouge pris par Xhaka, son 4ème 
avec Arsenal, auteur d’un tacle 
les deux pieds devant sur le tibia 
de Joao Cancelo (35e). Plusieurs 
supporters des Gunners n’avaient 
pas hésité à quitter les tribunes 
de l’Etihad Stadium suite à la 
sanction infligée au Suisse. Après 
un bon débordement de Jack 
Grealish sur le flanc gauche, Gabi 

Jesus ne se faisait pas prier pour 
contrôler le ballon dans la surface 
de but avant de l’envoyer dans 
les filets de son pied faible (3-0, 
43e). Avec cette passe décisive, 
l’ancien d’Aston Villa délivrait 
sa 17ème assist depuis le début 
de la saison 2019/2020, seul le 
latéral droit de Liverpool Trent 
Alexander-Arnold fait mieux 
(21, Opta). À 11, Arsenal prenait 
l’eau face à la puissance tactique 
des Skyblues, mais en infériorité 
numérique à la mi-temps, Arsenal 
semblait déjà condamné à la 
troisième défaite en autant de 
matchs de Premier League.

Arsenal continuait de couler
Au retour des vestiaires, Guardiola 
et Arteta procédaient chacun à un 
changement : Kyle Walker laissait 
sa place à Oleksandr Zinchenko, 
pour positionner Cancelo à son 
poste naturel de latéral droit. Saka 
était remplacé par Mohamed 
Elneny pour densifier le milieu. 
Mais ce changement tactique ne 
changeait rien à la tendance de 
la rencontre : Manchester City 
continuait de garder le pied sur 
le ballon avant de s’incruster 
trop facilement dans la zone de 
vérité adverse, notamment sur 
l’occasion de Bernardo Silva, 
claquée par le portier allemand 
(50e). Arsenal pliait en ce début 
du second acte, et a facilement 
rompu : devant un bloc compact 
et très bas, Rodri était bien servi 
par Torres à l’entrée de la surface 
pour envoyer sa frappe lointaine 
dans le coin inférieur gauche de 
Leno pour aggraver le score (4-
0, 53e). Conscients de la défaite 
qui se profile, les fans d’Arsenal 

présents dans les tribunes avaient 
même célébré le quatrième but 
adverse pour troller leurs propres 
joueurs... Entré à la place de 
Silva, Raheem Sterling n’avait 
pas attendu longtemps pour 
continuer à alerter la défense 
adverse sur plusieurs occasions 
(64e, 67e, 68e, 77e). A la moitié 
de la seconde période, les 
Cityzens affichaient... plus de 
90% de possession de balle !
Les choses se compliquaient 
de plus en plus au fil du match 
pour une équipe londonienne 
complètement amorphe : l’entrant 
Riyad Mahrez envoyait un centre 
sur la tête de Ferran Torres, qui 
n’a besoin que de la dévier et 
se servir du poteau gauche pour 
marquer le cinquième but de la 
rencontre (5-0, 84e). L’attaquant 
espagnol avait même été élu 
homme du match par la Premier 
League, récompensé après son 
doublé. Mahrez n’était pas loin 
d’inscrire son nom sur la feuille de 
match, mais Leno limitait la casse 
(90e+2, 90e+3). Score final : 5-0 
pour Manchester City. Pour la 
première fois en 118 ans dans son 
histoire en professionnel, Arsenal 
perd ses trois premiers matchs 
de championnat sans inscrire 
le moindre but. Lanterne rouge 
avant la réception de Norwich 
après la trêve internationale 
(11.09), l’avenir de Mikel Arteta 
semble de plus en plus menacé. 
Les Cityzens prennent les trois 
points juste avant la pause de la 
saison, avec 10 buts inscrits en 
seulement deux matchs, avant le 
choc de la 4ème journée face à 
Leicester (11.09).

Le club parisien a érigé la venue du 
buteur norvégien comme prioritaire 
en cas de départ de Mbappé au Real 

Madrid. Mais le parcours s’annonce semé 
d’embuches.
Le Paris Saint-Germain s’apprête à vivre 
une dernière ligne droite de mercato estival 
mouvementée. Et le dénouement du dossier 
Kylian Mbappé va évidemment influencer 
plus que jamais les décisions parisiennes dans 
les prochaines heures. Pour le moment, le club 
parisien n’a pas encore répondu à la dernière 
offre du Real Madrid pour le génie français 
(170 millions d’euros + 10 millions de bonus).
Un silence qui s’expliquerait par la volonté 
francilienne de pousser la Casa Blanca dans 
ses derniers retranchements. En clair, la 
direction du PSG aimerait que les Merengues 
se rapprochent sensiblement des 200 millions 
d’euros pour son génie français. En parallèle, 
les pensionnaires du Parc des Princes étudient 
toutes les options pour l’après Mbappé.

Le PSG se heurte à multiples obstacles 
pour Haaland

Si la piste Richarlison a pris du plomb dans l’aile 
avec les déclarations récentes de Rafa Benitez, 
celle menant à Erling Haaland demeure encore 
plus complexe. Car l’attaquant norvégien 

du Borussia Dortmund constitue bel et bien 
l’option prioritaire aux yeux de Leonardo et 
Nasser Al-Khelaifi. Dans son édition du jour, 
AS révèle cependant que le Paris SG va se 
heurter à multiples écueils pour finaliser un 
tel dossier. Le premier demeure limpide : le 
BVB refuse de vendre son meilleur joueur 
à quelques encablures de la fin du mercato. 
Autre souci pour la formation francilienne, le 
principal protagoniste n’a jamais exprimé son 
désir de quitter Dortmund cet été.
Une autre question se pose également. Haaland 
accepterait-il de se retrouver sur le devant de 
la scène avec Neymar et Messi ? Rien n’est 
moins sûr... Enfin, personne n’a occulté les 
tensions apparues lors du huitième de finale de 
Ligue des champions en 2020 entre les deux 
équipes. La célébration du buteur norvégien 
n’était absolument pas passée auprès des 
joueurs parisiens qui s’étaient vengés au 
retour... Un seul homme pourrait prôner 
un rapprochement entre toutes les parties 
: Mino Raiola. Le célèbre agent entretient 
d’excellentes relations avec le PSG. Mais pour 
le moment, Kylian Mbappé reste un joueur du 
Paris Saint-Germain. Impossible pour l’état 
major parisien de trop se projeter sur la suite...

Le PSG veut arracher Erling Haaland à Dortmund mais...
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A A 19 ans, Mohamed 19 ans, Mohamed 
Khalil Jendoubi Khalil Jendoubi 
est rentré à Tunis est rentré à Tunis 

médaillé d’argent aux Jeux médaillé d’argent aux Jeux 
olympiques de Tokyo. De quoi olympiques de Tokyo. De quoi 
réjouir les 30 000 licenciés réjouir les 30 000 licenciés 
tunisiens de ce sport qui gagne tunisiens de ce sport qui gagne 
les quartiers populaires.les quartiers populaires.
Dans la chaleur du début de Dans la chaleur du début de 
soirée, quelques familles du soirée, quelques familles du 
quartier Ennahli, au nord de quartier Ennahli, au nord de 
Tunis, boivent un café sous Tunis, boivent un café sous 
les arbres. La quiétude du les arbres. La quiétude du 
lieu est tout juste troublée lieu est tout juste troublée 
par les cris secs de sportifs par les cris secs de sportifs 
en plein effort s’échappant en plein effort s’échappant 
d’une salle voisine éclairée d’une salle voisine éclairée 
aux néons. Des jeunes mais aux néons. Des jeunes mais 
aussi des adultes y sont en aussi des adultes y sont en 
plein sparring, entraînement plein sparring, entraînement 
au combat, d’un cours de au combat, d’un cours de 
taekwondo. Mabrouka Gharbi, taekwondo. Mabrouka Gharbi, 
36 ans, essuie les perles de 36 ans, essuie les perles de 
sueur sur son front après un sueur sur son front après un 
enchaînement de coups de enchaînement de coups de 
pied. Elle est devenue adepte pied. Elle est devenue adepte 
de l’art martial coréen alors de l’art martial coréen alors 
qu’elle regardait ses deux qu’elle regardait ses deux 
enfants suivre un cours. « Au enfants suivre un cours. « Au 
bout d’un moment, je me suis bout d’un moment, je me suis 
dit pourquoi ne pas essayer dit pourquoi ne pas essayer 
avec eux ? C’était difficile au avec eux ? C’était difficile au 
départ parce que je n’ai pas départ parce que je n’ai pas 
la même souplesse, mais je la même souplesse, mais je 
m’améliore avec le temps », m’améliore avec le temps », 
souffle-t-elle.souffle-t-elle.
Elle n’est pas la seule Elle n’est pas la seule 
passionnée dans son pays. « passionnée dans son pays. « 
Depuis 2013, le moment où Depuis 2013, le moment où 
les Tunisiens ont commencé les Tunisiens ont commencé 
à gagner des médailles au à gagner des médailles au 
niveau mondial, l’engouement niveau mondial, l’engouement 
pour le taekwondo a grandi. pour le taekwondo a grandi. 
C’est devenu presque aussi C’est devenu presque aussi 

populaire que le football en populaire que le football en 
Tunisie », explique Aymen Tunisie », explique Aymen 
Taabi, le coach.Taabi, le coach.
Depuis plusieurs années, les Depuis plusieurs années, les 
amateurs de cette discipline amateurs de cette discipline 
se font en effet de plus en se font en effet de plus en 
plus nombreux. La Fédération plus nombreux. La Fédération 
tunisienne de taekwondo tunisienne de taekwondo 
(FTT) dit compter 30 000 (FTT) dit compter 30 000 
licenciés et près de 60 000 licenciés et près de 60 000 
pratiquants dans plus de 500 pratiquants dans plus de 500 
clubs répartis sur le territoire, clubs répartis sur le territoire, 
sans compter les cours sans compter les cours 
dispensés dans les salles de dispensés dans les salles de 
sport. La victoire du jeune sport. La victoire du jeune 
Mohamed Khalil Jendoubi, Mohamed Khalil Jendoubi, 
qui a remporté à 19 ans qui a remporté à 19 ans 
l’argent aux Jeux olympiques l’argent aux Jeux olympiques 
de Tokyo cette année dans la de Tokyo cette année dans la 
catégorie des moins de 58 kg, catégorie des moins de 58 kg, 
et celle d’Oussama Oueslati et celle d’Oussama Oueslati 
(moins de 80 kg), médaillée (moins de 80 kg), médaillée 
de bronze à Rio en 2016, ont de bronze à Rio en 2016, ont 
renforcé la popularité de l’art renforcé la popularité de l’art 
martial.martial.

« Une vraie vocation « Une vraie vocation 
sociale »sociale »

« Cela fait depuis plus de « Cela fait depuis plus de 
vingt ans que le sport existe vingt ans que le sport existe 
en Tunisie mais, ces dernières en Tunisie mais, ces dernières 
années, nous avons mis en années, nous avons mis en 
place une stratégie pour place une stratégie pour 
vraiment le démocratiser », vraiment le démocratiser », 
explique Mohamed Ghannem, explique Mohamed Ghannem, 
avocat, taekwondoïste depuis avocat, taekwondoïste depuis 
son enfance et président de son enfance et président de 
la FTT qui met en avant un la FTT qui met en avant un 
sport « accessible à tous sport « accessible à tous 
» aux nombreuses vertus » aux nombreuses vertus 
pédagogiques. « La rigueur pédagogiques. « La rigueur 
et la préparation mentale et la préparation mentale 
que nécessite cette discipline que nécessite cette discipline 
aident à donner un cadre aux aident à donner un cadre aux 
enfants et aux adolescents. enfants et aux adolescents. 

Pour les meilleurs, elle offre Pour les meilleurs, elle offre 
aussi des perspectives d’avenir. aussi des perspectives d’avenir. 
Beaucoup vont au lycée sportif Beaucoup vont au lycée sportif 
et peuvent ensuite intégrer un et peuvent ensuite intégrer un 
institut supérieur du sport et institut supérieur du sport et 
de l’éducation académique de l’éducation académique 
», ajoute-t-il. Après deux ans », ajoute-t-il. Après deux ans 
d’études post-baccalauréat, d’études post-baccalauréat, 
un taekwondoïste peut un taekwondoïste peut 
enseigner. Une aubaine pour enseigner. Une aubaine pour 
de nombreux jeunes dans un de nombreux jeunes dans un 
pays où le taux de chômage pays où le taux de chômage 
parmi cette catégorie approche parmi cette catégorie approche 
les 36 %.les 36 %.
Et personne ne s’y trompe : le Et personne ne s’y trompe : le 
taekwondo rencontre un succès taekwondo rencontre un succès 
particulièrement important particulièrement important 
dans les quartiers populaires dans les quartiers populaires 
de la capitale, mais aussi dans de la capitale, mais aussi dans 
les régions les plus reculées les régions les plus reculées 
de la Tunisie. « Nous n’avons de la Tunisie. « Nous n’avons 
pas beaucoup de moyens, mais pas beaucoup de moyens, mais 
je pense qu’ il y a une vraie je pense qu’il y a une vraie 
vocation sociale pour cet art vocation sociale pour cet art 
martial. Son développement martial. Son développement 
peut réellement aider les peut réellement aider les 
classes les plus défavorisées », classes les plus défavorisées », 
affirme Mohamed Ghannem. affirme Mohamed Ghannem. 
La fédération, qui dispose La fédération, qui dispose 
d’un budget d’environ 600 d’un budget d’environ 600 
000 dinars (183 000 euros) par 000 dinars (183 000 euros) par 
an pour développer le maillage an pour développer le maillage 
territorial du taekwondo, a créé territorial du taekwondo, a créé 
des championnats régionaux des championnats régionaux 
pour les jeunes qui n’auraient pour les jeunes qui n’auraient 
pas les moyens d’aller jusqu’à pas les moyens d’aller jusqu’à 
Tunis ou n’oseraient pas tenter Tunis ou n’oseraient pas tenter 
leur chance dans la capitale.leur chance dans la capitale.
Seifeddine Trabelsi, 29 ans, Seifeddine Trabelsi, 29 ans, 
coach de l’équipe nationale, coach de l’équipe nationale, 
estime que l’Etat devrait estime que l’Etat devrait 
davantage prendre au sérieux davantage prendre au sérieux 
la discipline, lui octroyer plus la discipline, lui octroyer plus 
de moyens. « Parce que même de moyens. « Parce que même 

si, au début, c’est un sport si, au début, c’est un sport 
qui nécessite peu de dépenses qui nécessite peu de dépenses 
pour la famille, une fois que pour la famille, une fois que 
l’on atteint un haut niveau, il l’on atteint un haut niveau, il 
faut financer les voyages pour faut financer les voyages pour 
les compétitions », souligne les compétitions », souligne 
l’entraîneur, lui-même en l’entraîneur, lui-même en 
quête de sponsors pour les quête de sponsors pour les 
prochains championnats.prochains championnats.

« Pas de différences entre « Pas de différences entre 
les sexes »les sexes »

Les effets bénéfiques du Les effets bénéfiques du 
taekwondo sur la jeunesse taekwondo sur la jeunesse 
sont visibles. A la salle sont visibles. A la salle 
omnisports de Menzah 1, à omnisports de Menzah 1, à 
Tunis, Wahid Briki regarde la Tunis, Wahid Briki regarde la 
sélection nationale s’entraîner. sélection nationale s’entraîner. 
Il a commencé le taekwondo il Il a commencé le taekwondo il 
y a vingt ans et après avoir été y a vingt ans et après avoir été 
plusieurs fois sacré champion, plusieurs fois sacré champion, 
est devenu le coach l’équipe est devenu le coach l’équipe 
junior. Le sportif appartient à junior. Le sportif appartient à 
cette nouvelle génération de cette nouvelle génération de 
passionnés issue des quartiers passionnés issue des quartiers 
populaires qui ont trouvé une populaires qui ont trouvé une 
vocation et un emploi grâce vocation et un emploi grâce 
à cet art martial. « Je suis de à cet art martial. « Je suis de 
Hay Etthadamen, à Tunis Hay Etthadamen, à Tunis 
[un quartier populaire en [un quartier populaire en 
périphérie] et ce sport y crée périphérie] et ce sport y crée 
une vraie émulation entre les une vraie émulation entre les 
jeunes. Il allie le combat et jeunes. Il allie le combat et 
la discipline, et il est moins la discipline, et il est moins 
violent que la boxe. Cela aide violent que la boxe. Cela aide 
les jeunes à canaliser leur les jeunes à canaliser leur 
énergie », fait-il remarquer, énergie », fait-il remarquer, 
ajoutant que la plupart des ajoutant que la plupart des 
champions sont originaires de champions sont originaires de 
quartiers populaires.quartiers populaires.
« Mohamed Khalil Jendoubi « Mohamed Khalil Jendoubi 
vient de Djedeida, à l’ouest vient de Djedeida, à l’ouest 
de Tunis. Il a commencé dans de Tunis. Il a commencé dans 
un tout petit club et il a pu un tout petit club et il a pu 
devenir champion olympique devenir champion olympique 

à 19 ans, sans trop de moyens à 19 ans, sans trop de moyens 
mais avec beaucoup d’efforts mais avec beaucoup d’efforts 
et de travail. Cela fait rêver et de travail. Cela fait rêver 
les jeunes. Ils voient aussi le les jeunes. Ils voient aussi le 
respect que Khalil ou d’autres respect que Khalil ou d’autres 
champions inspirent au sein de champions inspirent au sein de 
leur quartier. C’est une forme leur quartier. C’est une forme 
de reconnaissance sociale », de reconnaissance sociale », 
insiste Wahid Briki. A son insiste Wahid Briki. A son 
retour de Tokyo, le jeune retour de Tokyo, le jeune 
homme a été accueilli dans homme a été accueilli dans 
son quartier avec fumigènes son quartier avec fumigènes 
et fanfares et sa photo est et fanfares et sa photo est 
désormais affichée sur le mur désormais affichée sur le mur 
de Menzah 1, à côté de celles de Menzah 1, à côté de celles 
des autres champions.des autres champions.
L’art martial séduit aussi L’art martial séduit aussi 
beaucoup de femmes. Selon beaucoup de femmes. Selon 
Mohamed Ghannem, elles sont Mohamed Ghannem, elles sont 
même en passe de dépasser même en passe de dépasser 
les hommes en nombre les hommes en nombre 
d’amateurs et de licenciés. d’amateurs et de licenciés. 
Dans la salle de Menzah, les Dans la salle de Menzah, les 
filles de l’équipe nationale filles de l’équipe nationale 
font du sparring entre elles font du sparring entre elles 
mais s’entraînent avec les mais s’entraînent avec les 
hommes. Chaima Toumi, 17 hommes. Chaima Toumi, 17 
ans, raconte qu’elle est allée ans, raconte qu’elle est allée 
naturellement vers ce sport, naturellement vers ce sport, 
encouragée par son père, encouragée par son père, 
ancien coach de Taekwondo. ancien coach de Taekwondo. 
« J’aime le fait qu’ il n’y ait « J’aime le fait qu’il n’y ait 
pas de différence entre les pas de différence entre les 
sexes. Aux championnats, sexes. Aux championnats, 
nous sommes mélangés, dans nous sommes mélangés, dans 
les entraînements aussi. Cela les entraînements aussi. Cela 
casse le cliché selon lequel les casse le cliché selon lequel les 
sports de combat ne seraient sports de combat ne seraient 
réservés qu’aux hommes », réservés qu’aux hommes », 
lance-t-elle. Tous les athlètes lance-t-elle. Tous les athlètes 
de l’équipe nationale ont de l’équipe nationale ont 
désormais les yeux tournés désormais les yeux tournés 
vers les jeux olympiques de vers les jeux olympiques de 
Paris en 2024.Paris en 2024.

sPort :
En Tunisie, le taekwondo fait de plus en plus d’adeptes
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En Bref...Comment AMD va empiler des morceaux de 
puces pour maintenir sa pression sur Intel

Samsung annonce des barrettes de RAM de 512 Go 

En mêlant intelligence 
artificielle, apprentissage 
automatique et cloud, l’armée 
américaine a développé un 
système qui pourrait notamment 
lui permettre d’anticiper les 
mouvements de forces ennemies.
L’armée américaine va-t-elle être 
en mesure de prédire l’avenir ? 
Le Pentagone vient de faire 
le point lors d’une conférence 
de presse sur l’avancée d’un 
projet d’intelligence artificielle 
visionnaire. Elle a mené en 2020 
des tests dans le cadre un projet 
connu sous le nom «GIDE», pour 
Global Information Dominance 
Experiments.
GIDE combine à la fois 
l’intelligence artificielle, 
l’apprentissage automatique 
et le stockage numérique de 
données (cloud). L’objectif est 
double: «domination en termes 
d’information» et «supériorité 
dans la prise de décision». 
Comme le rapporte Engadget, 
au terme de cette série de tests, 
le Pentagone a affirmé que son 
système sera capable d’anticiper 
des événements plusieurs «jours 
à l’avance».
L’apprentissage automatique 

par les données
Cette «vision du futur» relève 
en fait d’une collecte massive de 
données, organisées et gérées par 
l’intelligence artificielle.
En évaluant des schémas et des 
tendances dans ces banques de 
données, le système serait donc 
capable d’identifier plusieurs 
jours à l’avance des événements.
Concrètement, cette technologie, 
qui est avant tout militaire, 
pourrait permettre à l’armée 
américaine d›anticiper des 
mouvements ennemis, et donc 
de déployer ses forces de façon 
optimale. Toutefois, comme 
le précise Engadget, cette 
technologie est naissante.

Outre l’arrivée 
prochaine de 
sa nouvelle 

microarchitecture Zen 4 et 
l’accès privilégié à TSMC (5 
nm en 2022), AMD compte 
aussi sur des technologies 
d’empilement de circuits 
faciles à mettre en œuvre 
pour rester dans la course.
Eternel challenger tant dans 
les CPU que les GPU, AMD 
est une entreprise qui a su se 
maintenir et progresser grâce 
à des ingénieurs talentueux… 
et astucieux. On en tient 
pour preuve la présentation 
technologique qu’AMD vient 
de donner à 33e édition de 
la conférence spécialisée 
Hot Chips. Intitulée « Les 
produits AMD conçus avec 
un packaging 3D », cette 
conférence donnée par un 
vétéran de l’assemblage des 
puces, Raja Swaminathan 
(ex-Intel, ex-Apple) avait 
pour ambition de montrer les 
technologies et plans d’AMD 
autour de l’assemblage des 
puces, façon jeux de briques.
Plutôt que de concevoir 

ses puces en un seul gros « 
morceau » (approche dite 
monolithique), l’américain 
a développé un réel 
talent pour assembler ses 
processeurs grand public 
comme professionnels à 
partir de petits « bouts » 
interconnectés.
But de l’opération : être 
capable de monter en 
puissance en « collant » 
intelligemment ces morceaux 
et produire des processeurs 
moins chers (le rendement 
des petits composants est 
toujours supérieur à celui des 
gros). Les Ryzen et surtout 
les Threadrippers sont en fait 

des combinaisons de petits 
morceaux collés les uns à côté 
des autres. Mais l’heure est 
aujourd’hui à l’empilement 
en 3D.

Un procédé industrialisé 
dès cette année

Comme nous vous en 
avions parlé en juin dernier, 
AMD a déjà présenté un 
processeur « normal » avec 
de la RAM collée dessus. 
On sait maintenant comment 
les ingénieurs s’y sont pris 
: plutôt que de « souder » 
la mémoire avec des petits 
picots de métal, qui imposent 
des points de soudure très 
larges, les ingénieurs ont fait 

appel à un procédé plus fin.
Bien plus fin, puisque les 
interconnexions, obtenues 
– d’abord un collage 
diélectrique-diélectrique + 
cuisson, puis procédé de 
diffusion à l’état solide – 
ne mesurent que 9 microns 
de large, contre environ 
50 microns pour les « 
microbumps » classiques. 
Une densification des 
interconnexions nécessaires 
à l’obtention d’une bonne 
bande passante.
Avec sa technologie Foveros 
actuelle, Intel est limité à 50 
microns. Mais bien que sa 
future technologie Foveros 
Direct soit assez proche de 
celle d’AMD (10 microns), 
elle sera uniquement 
disponible à partir de 2023. 
Or, par comparaison, le 
procédé d’AMD utiliserait des 
technologies déjà maîtrisées, 
s’inscriraient facilement dans 
un flux de production actuel 
et serait industrialisé dès la 
fin de cette année 2021. 

Grâce à un doublement 
de la densité de 
ses modules de 

DDR5, Samsung va lancer 
la production de masse de 
barrettes de 512 Go fin 2021. 
Marché cible : les entreprises 
et leurs énormes serveurs.
Il aura fallu trois ans pour 
doubler la mise : après avoir 
montré les premières barrettes 
de RAM DDR4 de 256 Go 
en octobre 2018, Samsung 
vient tout juste de dévoiler 
le lancement prochain 
d’une barrette monstre de 
512 Go de DDR5. Soit la 

taille moyenne des disques 
SSD que l’on trouve dans la 
plupart des ordinateurs grand 
public vendus sur le marché.
L’information principale est 
évidemment que Samsung 
a réussi à doubler la densité 
par barrette, un exploit qui 
ne s’est pas joué à coup de 
baguette magique, mais 
surtout grâce à l’amélioration 
des procédés de fabrication. 
Mais puisqu’on parle de RAM 
et non de CPU, la finesse de 
gravure ne fait pas tout ici : 
les modules sont gravés en 14 
nm avec quelques masques 

en EUV. À comparer au 
15 nm DUV classiques, le 
gain n’est pas énorme. Ce 
qui s’explique facilement 
: le monde de la mémoire 
est plus conservateur que 
celui des CPU parce qu’une 
seule erreur mémoire non 
corrigée peut faire planter les 
systèmes.
Loin donc de passer au 5 nm, 
l’astuce de Samsung pour 
empiler plus de mémoire 
est d’affiner son « sandwich 
». Il faut savoir que les 
modules de RAM intègrent 
en leur sein plusieurs 
couches. Interconnectés par 
une technologie appelée 
Through Silicon Via (TSV), 
des circuits qui traversent 
le silicium, ces couches et 
le packaging font qu’un tel 
module de 4 couches mesure 
1,2 mm de hauteur.
C’est là que la science 
de Samsung Electronics 
intervient : en réduisant 
l’épaisseur non seulement 

des couches de RAM, mais 
aussi des isolants entre les 
couches et du packaging qui 
les entoure, Samsung double 
le nombre de couches (8 !) 
tout en réduisant la hauteur 
de 0,2 mm pour proposer 
des modules hyper denses de 
seulement 1 mm !
Une prouesse qui permet 
à Samsung d’annoncer le 
lancement de la production 
de barrettes hyper denses 
de 512 Go pour la fin de 
l’année 2021. Ce demi-
téraoctet n’est évidemment 
pas destiné au grand public 
: bardées de technologies de 
pointe (correction d’erreur 
renforcée, régulateur de 
tension directement intégré 
sur la barrette, etc.), elles 
visent les applications 
professionnelles, les serveurs 
et autres supercalculateurs. 
Des marchés aussi insatiables 
en stockage qu’en mémoire 
vive.
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Ce n’est pas la première 
étude à aborder le lien 
entre un stress et/ou une 

anxiété chronique et un risque plus 
élevé de démence. Cependant, 
cette étude de l’Université 
Curtin (Australie), apporte un 
nouveau regard sur ce lien entre 
le stress chronique et la maladie 
d’Alzheimer en décryptant 
les mécanismes sous-jacents 
passant par l’axe hypothalamo-
hypophyso-surrénalien (axe 
HPA). Ces travaux publiés dans 
les Biological Reviews, mettent 
ainsi en garde contre les facteurs, 
génétiques ou environnementaux 
qui peuvent avoir un impact 
sur l’axe HPA et donc le risque 
de maladie d’Alzheimer.
Le stress psychosocial chronique 
est de plus en plus reconnu comme 
un facteur de risque de la maladie 
d’Alzheimer. L’axe hypothalamo-
hypophyso-surrénalien (axe 
HPA) est la principale voie 
de réponse au stress dans le 
corps et régule étroitement la 
production de cortisol, une 
hormone glucocorticoïde. Une 
dérégulation de l’axe HPA et 
des niveaux accrus de cortisol 

sont couramment observés 
chez les patients atteints de 
la maladie d’Alzheimer et 
contribuent de manière majeure 
au processus de la maladie. 
Cependant, les mécanismes 
sous-jacents restent mal compris.
 
Il existe des différences 
considérables entre les individus 
de sensibilité aux glucocorticoïdes 
(dont le cortisol) et de réponse au 
stress, qui peuvent s’expliquer 
par une combinaison de facteurs 

génétiques et environnementaux. 
Ces différences de vulnérabilité 
au stress peuvent également 
contribuer à expliquer les 
différences individuelles 
de risque de maladie 
d’Alzheimer ou de démence.
 Une  interaction intime 
entre l’exposition au stress 
chronique et une inflammation 
de nature à augmenter le 
risque de neurodégénérescence
• Les chercheurs 
australiens ont d’abord mené 

une revue complète de la 
littérature pour cerner les 
facteurs environnementaux et 
génétiques qui peuvent avoir 
un impact sur la fonction de 
l’axe HPA et, finalement, sur le 
risque de maladie d’Alzheimer.
 
• Ils décryptent ensuite 
notamment mécanisme par 
lequel les facteurs génétiques 
qui influencent l’axe HPA 
peuvent également affecter 
l’inflammation, un facteur clé 
de la neurodégénérescence. Ces 
mêmes facteurs, génétiques 
apparaissent médier la réponse au 
cortisol de cellules immunitaires 
du cerveau, la microglie et 
favoriser un environnement 
neurotoxique entraînant la 
neurodégénérescence. Sont 
ainsi identifiées, plusieurs voies 
biologiques dont les différentes 
variations peuvent peuvent 
influencer le fonctionnement 
du système immunitaire 
du cerveau et induire des 
réponses dysfonctionnelles, de 
nature à augmenter le risque 
de neurodégénérescence 
et de démence.

 Cette nouvelle compréhension 
des mécanismes moléculaires 
sous-jacents et l’identification de 
facteurs génétiques spécifiques 
va permettre de développer des 
tests permettant d’évaluer le 
risque de neurodégénérescence 
liée au stress chronique. Ensuite, 
cette nouvelle démonstration 
du lien entre stress et démence 
incite à développer des 
interventions basées sur la 
gestion du stress mais aussi à
surveiller le risque possible 
de neurodégénérescence 
associé à l’utilisation 
chronique de glucocorticoïdes.
« Ce que nous savons, c’est que 
le stress chronique affecte de 
nombreuses voies biologiques 
au sein de notre corps. Il existe 
bien une interaction intime entre 
l’exposition au stress chronique 
et les voies influençant la 
réaction du corps à un tel stress. 
Or les variations génétiques 
au sein de ces voies peuvent 
induire une inflammation de 
nature à augmenter le risque 
de neurodégénérescence ».

Du STRESS à la DÉMENCE, il n’y a qu’un axe

De nombreuses métriques 
sur la dynamique 
de transmission du 

COVID-19 restent inconnues. La 
façon dont la gravité du cas index 
et le moment de l’exposition 
sont associés à sévérité de la 
maladie chez ses contacts qui 
développent la maladie n’est pas 
claire. La question que se posent 
donc ici ces chercheurs chinois 
est la suivante : Existe-t-il une 
association entre le moment de 
l’exposition et la gravité de la 
maladie COVID-19 chez les 
patients index avec la gravité de 
COVID-19 chez leurs contacts ?
Les scientifiques du Zhejiang 
Provincial Center for Disease 
Control and Prevention 
(Hangzhou, Chine) et de 
l’Université de Georgie (US) ont 
donc tenté de combler ces lacunes 
sur la dynamique de transmission 
du SRAS-CoV-2 via cette étude 
de cas-contacts publiée dans le 
JAMA Internal Medicine. Ils 
analysent l’association entre 
le moment de l’exposition des 
personnes atteintes de COVID-19 
avec leur réseau social et le 
développement ultérieur de 
COVID -19 chez ces contacts. 

Les chercheurs examinent 
également l’association entre 
l’exposition à une infection 
COVID-19 asymptomatique, et 
le taux d’attaque de COVID-19 
ainsi que la présentation clinique 
de l’infection chez les contacts.
Le risque de transmission est plus 
élevé dans les jours d’apparition 
des symptômes du cas index
L’étude de cohorte est menée 
auprès de 730 patients index 
diagnostiqués avec COVID-19 et 
8.852 contacts étroits. Les patients 
index ont été diagnostiqués 
en Chine sur la période du 8 
janvier au 30 juillet 2020, puis 
8.852 contacts « tracés » ont été 
suivis jusqu’à fin août 2020. La 
chronologie des contacts a été 
reconstituée pour caractériser 
différentes périodes d’exposition 
entre les patients index et leurs 
contacts. Parmi les conclusions 
importantes de l’analyse :
• le potentiel de transmission 
est plus élevé au cours des 2 
premiers jours précédant et des 
3 jours suivant l’apparition des 
symptômes chez le patient index 
; ainsi, les contacts sont les plus 
à risque de COVID-19 s’ils 
sont exposés au cas index entre 

2 jours avant et 3 jours après 
l’apparition des symptômes 
du patient index, avec un pic 
(+30%/OR =1,3) au jour 0 ;
• lorsque les contacts ont reçu 
un diagnostic d’infection 
au COVID-19, ils sont plus 
susceptibles de développer 
une forme asymptomatique 
lorsqu’ils ont été exposés à un 
patient index asymptomatique ;
• par rapport à l’exposition à un 
patient index asymptomatique, 
le risque de COVID-19 parmi 
les contacts est 4 fois plus élevé 
en cas d’exposition à un patient 
index avec des symptômes légers 
et 4,3 fois plus élevé en cas 
d’exposition à un patient index 
avec des symptômes modérés ;
• cette association est dose-
dépendante : au fur et à mesure 
que la gravité du cas index 
augmente, la forme de la maladie 
des contacts infectés est de 
moins en moins asymptomatique 
et de plus en plus sévère ;
• ainsi, formulé autrement, le 
taux d’attaque de COVID-19, 
défini comme le nombre total 
de nouveaux cas de COVID-19 
diagnostiqués parmi les contacts 
des patients index divisé par le 

nombre total de contacts exposés, 
est plus élevé lorsque l’exposition 
intervient quelques jours 
avant ou après l’apparition des 
symptômes chez le patient index ;
• le taux d’attaque augmente 
chez les membres du foyer 
des patients index et avec 
la fréquence ou la durée des 
contacts avec le patient index.  
En conclusion, l’étude de 
cohorte révèle que les personnes 
atteintes de COVID-19 sont plus 
contagieuses 

quelques jours avant et après 

l’apparition des symptômes. 

Les contacts infectés de patients 

index asymptomatiques s’avèrent 

moins susceptibles de présenter 

des symptômes de COVID-19, 

ce qui suggère que la charge 

d’exposition peut être associée 

à la présentation clinique chez 

les contacts étroits des patients 

infectés.

COVID-19 
Sa sévérité dépend-elle de la charge virale du contact ? 
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Appliquer un gloss, 
utiliser une poudre 
matifiante, zapper 

l’étape du blush… découvrez 
tous ces gestes make-up qui 
ont tendance à marquer les 
traits à la quarantaine.

1/ Le rouge à lèvres mat

Idéal pour celles qui re-
cherchent un rouge longue-
tenue et une couleur intense, 
il est moins flatteur sur des 
lèvres fines, sèches et légère-
ment ridées. En effet, la tex-
ture mate a tendance à mar-
quer les petits défauts des 
lèvres et à les faire paraître 
plus fines. Notre conseils : 
privilégier les textures hy-
dratantes, satinées ou cré-
meuses.

2/ Le gloss

Les textures glossy, un peu 
plus épaisses que celles des 
rouges à lèvres classiques, 
ont tendance à filer dans les 
ridules en cours de journée. 
L’astuce : appliquer le gloss 
sur un rouge à lèvres, uni-
quement au centre des lèvres, 
et utiliser si besoin un crayon 
contour transparent.

3/ Le regard ombré

Eye-liner graphique, smoky 
eye, halo foncé… les ma-
quillages intenses peuvent 
durcir le regard et le faire pa-
raître plus fatigué. Préférez 
les ombres à paupières aux 
nuances plus douces : beige, 
marron, bronze, doré, taupe 
et les finis satinés ou irisés 
assez lumineux.

4/ Le crayon noir

Assez difficile à porter après 
40 ans, le crayon noir peut 
durcir le regard mais aussi 

le faire paraître plus petit. 
Appliqué à l’intérieur de 
l’œil, il peut aussi couler sur 
les cernes en cours de jour-
née. Si vous êtes adepte des 
crayons pour les yeux, optez 
plutôt pour un ton brun assez 
subtil et appliquez-le au ras 
des cils uniquement.

5/ Le recourbe-cils

Plus fins et clairsemés après 
40 ans, les cils ont besoin 
d’un petit coup de boost pour 
afficher une jolie courbe. 
L’idéal : utiliser un recourbe-
cils avant d’appliquer une 

à deux couches de mascara 
noir. De quoi ouvrir le regard 
et le faire paraître plus jeune.

6/ Le fond de teint 
«cakey»

Rien de pire qu’un effet « 
cakey face » pour paraître 10 
ans plus âgée. C’est ce qui 
arrive lorsque l’on applique 
un fond de teint trop épais ou 
en trop grande quantité. Pour 
être sûre d’obtenir un résultat 
naturel et de ne pas marquer 
vos ridules, choisissez une 
formule fluide et hydratante 
enrichie en acide hyaluro-
nique par exemple.

7/ Le fard à joues

Un peu plus terne après 40 
ans, le teint a besoin d’un pe-
tit coup de frais pour retrou-
ver de l›éclat. C’est pour-
quoi il est souvent conseillé 
d’appliquer un blush rosé 
ou pêche sur les pommettes 
en estompant légèrement la 
couleur vers les tempes pour 
rehausser l’ovale du visage.

8/ Les lèvres sombres

Tout comme un regard 
sombre peut durcir les traits, 
des lèvres foncées risquent 

de fatiguer le visage passé la 
quarantaine. De plus, les cou-
leur foncées font paraître les 
lèvres plus petites et donnent 
un effet bouche pincée peu 
flatteur. Notre conseil : choi-
sir une couleur rosée, beige, 
ou corail, pour créer un effet 
bonne mine.

9/ La poudre matifiante

Conçue pour camoufler les 
brillances des peaux mixtes à 
grasses, elle peut aussi faire 
ressortir les petites séche-
resses et les ridules des peaux 
plus âgées. Notre conseils 
: utiliser une poudre libre 
lumineuse et l’appliquer uni-
quement sur la zone T en très 
petite quantité.

10/ Les sourcils naturels

De sourcils bien maquillés 
peuvent rajeunir le regard 
de quelques années, rehaus-
ser les traits du visage et 
transformer totalement son 
apparence. Vous pouvez par 
exemple utiliser un crayon 
ou une poudre pour corriger 
leur forme avant d’appliquer 
un gel contenant des fibres 
pour leur apporter un peu 
plus de densité.

Apportez une touche de fan-
taisie à vos ongles avec ces 
manucures originales et colo-
rées.

1/ Jouer sur les détails 
avec deux couleurs

Appliquez un vernis trans-
parent puis tracez une ligne 
blanche sur les trois derniers 

millimètres des ongles. Des-
sinez une ligne bleue sur le 
dernier millimètre du bord 
libre puis appliquez un top 
coat. Vous pouvez réalisez 
cette french manucure revisi-
tée des ongles longs ou mi-
longs.

2/ Apporter une touche 

pailletée sur les ongles

Déposez un vernis pêche 
puis appliquez un top coat 
sur le bord des ongles. Sans 
attendre qu’il ne sèche, trem-
pez les doigts dans une petite 
coupelle contenant des pail-
lettes. Laissez sécher puis 
retirez l’excédent de matière 
avec un gros pinceau.

3/ Donner un effet ton sur 
ton

Appliquez un vernis gris 
rosé puis soulignez le bord 
des ongles avec une nuance 
gris métallique en vous aidant 
de stickers spécial manucure. 
L’astuce : ne pas attendre que 
le vernis sèche avant de reti-
rer les stickers. À porter sur 
des ongles courts.

Préparez vos ongles

Juste après la douche ou le 
bain, appliquez une huile 
nourrissante sur les cuticules 
pour les assouplir. Massez 
légèrement et laissez agir 
quelques minutes le produit 
avant de repousser les petites 
peaux avec un bâtonnet. Cou-
pez et limez vos ongles, puis 
terminez en lissant leur sur-
face à l’aide d’un polissoir 
très fin. Cela permettra à votre 
manucure de mieux tenir.

Pas d’impasse sur la base

Commencez toujours par 
une couche de base avant 
d’appliquer votre vernis. Elle 
joue un rôle de barrière pro-
tectrice entre les pigments et 
vos ongles. L’astuce pour in-
tensifier la teinte vitaminée ou 
fluo de votre laque est d’opter 
pour une formule blanche plu-
tôt que pour une version clas-
sique incolore. Les pigments 
blancs formeront une toile de 
fond sur laquelle la couleur 
paraîtra encore plus flashy.

Illuminez votre couleur

Déposez deux couches fines 
et régulières de vernis coloré, 
puis appliquez un top coat 
pour un rendu lisse et ultra-
brillant. Cela fera ressortir la 
teinte de votre manucure et 
prolongera sa tenue. L›astuce 
des pros pour conserver des 
ongles parfaits ? Renouvelez 
l›application du top coat tous 
les deux jours pour garder un 
joli fini glossy.

Quelle teinte flashy pour 
moi?

Si vous avez la peau des 
mains rosée, évitez les vernis 
jaunes, orange et violets, qui 
auront tendance à faire res-
sortir les sous-tons rouges de 
votre carnation. Optez plutôt 
pour une nuance bleue, verte 
ou fuchsia. Si vous avez une 
peau très claire, craquez pour 
un ton corail ou rose. Enfin, 
si vous avez le teint doré, 
métisse ou ébène, toutes les 
possibilités s’offrent à vous !

10 erreurs make-up à ne plus faire après 40 ans

Tendance 

3 bonnes raisons d’adopter
 la french manucure revisitée

Astuce beauté
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La culture ce n’est pas avoir le 
cerveau farci de dates, de noms 
ou de chiffres, c’est la qualité 
du jugement, l’exigence 
logique, l’appétit de la preuve, 
la notion de la complexité 
des choses et de l’arduité des 
problèmes. C’est l’habitude 
du doute, le discernement 
dans la méfiance, la modestie 
d’opinion, la patience 
d’ignorer, la certitude qu’on 
n’a jamais tout le vrai en 
partage; c’est avoir l’esprit 

ferme sans l’avoir rigide, c’est 

être armé contre le flou et aussi 
contre la fausse précision, c’est 

refuser tous les fanatismes et 

jusqu’à ceux qui s’autorisent 

de la raison ; c’est suspecter 

les dogmatismes officiels mais 
sans profit pour les charlatans, 
c’est révérer le génie mais 

sans en faire une idole, c’est 

toujours préférer ce qui est à 

ce qu’on préférerait qui fût.

Un film va documenter 
l’exploit du double champion 
olympique Eliud Kipchoge.
Intitulé Kipchoge : the 
Milestone, ce long métrage 
retrace en effet une étape 
importante de la carrière du 
marathonien kényan.
Sa course du premier marathon 
effectuée en moins de deux 
heures à Vienne, 1 heures 59 
minutes et 40 secondes pour 
être exact.
«Mon bonheur est que le 
film «Last Milestone» ait été 

lancé après avoir défendu 
le marathon olympique dos 
à dos. C’est vraiment mon 
bonheur. Je suis encore en 
train de célébrer la médaille 
d’or et le lancement d’un film. 
Imaginez le bonheur que j’ai, 
je suis de bonne humeur» a 
déclaré le double médaillé 
d’or olympique en marathon.
A 36 ans, Eliud Kipchoge est 
devenu le troisième homme 
de l’histoire à remporter deux 
médailles d’or olympiques 
consécutives sur 26.2 

kilomètres au début du mois 
d’août au Japon.
Défendant son titre des Jeux 
Olympiques précédents à 
Rio au Brésil et confirmant 
ainsi son statut du plus grand 
marathonien de tous les temps.
Il détient notamment le record 
du monde de 2018 de 2 heures 
01 minute et 39 secondes.
Si Eliud Kipchoge excelle 
dans cette discipline, il a 
pour ambition de devenir 
un envoyé de la paix dans le 
monde lorsqu’il décidera de 
mettre un terme à sa brillante 
carrière.
Et si il a décidé de prendre 
une pause pour le moment il 
compte bien continuer à courir 
pendant «des années encore».
Il considère toujours ce jour 
à Vienne comme le plus 
grand accomplissement de sa 
carrière au cours de laquelle il 
a gagné 13 des 15 marathons 
majeurs qu’il a courus.

Il était un peintre 
authentique, l’un des 
précurseurs de la peinture 

algérienne, il avait tout 
l’avenir artistique devant lui 
mais le destin en avait décidé 
autrement. Il mourut alors 
qu’il venait d’avoir tout juste 
trente ans. Depuis, il sombra 
dans l’oubli le plus total, un 
oubli qui dure depuis plus 
d’un demi-siècle! Il, c’était 
Ahmed Benslimane, natif de 

la ville de Bou-Saâda, la cité 

du bonheur,

Et c’est au summum de son 

art que la mort l’emportera, le 

20 décembre 1951, à la suite 

d’un tragique accident de la 

route, laissant derrière lui le 

souvenir d’un artiste-peintre 

qui a fait connaître et aimer 

l’Algérie à travers des oeuvres 

d’une grande sensibilité et 

d’une grande beauté.

René Hanin (1871-1943)
René Hanin est né à Alger le 
25 février 1871.
Il ne travaillait jamais dans la 
lumière et  la convention de 
l’atelier. Toujours sur le tas, 
il peignait toujours d’après 
nature , même sous les 
embruns, son chevalet ancré 
au sol. Disposant de revenus 
confortables, il n’entra jamais 
dans le circuit commercial 
habituel. 
Il atteint des sommets de 
sensibilité dans ses vues de 
ports ( Fécamps, La Rochelle) 
et dans ses  peintures 
orientalistes (serie des ruelles 

de la casbah d’Alger et de 

Sahara).   Il rencontra d’autres 

maîtres de la peinture, Claude 

Monet, qu’il connut, l’engagea 

à persévérer. 

Il mourut le 6 août 1943 à 

Chartres, il fut enterré en 

Algérie selon ses voeux.

Sara Boueche

Sara Boueche

Citations...

Ahmed Ben Slimane, 
le peintre oublié

Jean Rostand
 Qu’est-ce que la culture ?

Un film retrace l’exploit 
du marathonien Eliud Kipchoge

Biographie Express...
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Malgré les promesses 
de nombreux pays 

occidentaux, le processus de 
restitution des œuvres et objets 
africains exposés hors du 
continent traîne en longueur. 
Voici une proposition en 
trois points pour lui donner 
efficacité, légitimité et… 
rapidité.
Le point focal de la culture 
africaine n’a jamais été 
la Chose ou l’Objet mais 
l’Homme, l’Être Humain. Non 
le Matériel. Par conséquent, la 
restitution des objets d’art aux 
Africains ne doit pas être vue 
sous le prisme d’un troc ou 
réduite à un simple retour de 
tels ou tels objets prodigieux 
aux peuples qui les avaient 
produits. La problématique 
ici est en réalité bien plus 
profonde. Il s’agit de leur 
restituer leur identité.
Égalité, liberté, fraternité
Pour la France – et cela 
vaut pour les autres pays 
occidentaux détenteurs 
d’objets d’art africains –, il 
s’agit d’être en phase avec des 
valeurs séculaires qui lui sont 
chères : l’égalité, la fraternité 
et la liberté.
L’égalité dans ses relations 
avec l’Afrique d’abord. Il 
s’agit pour la France de traiter 
les pays du continent comme 
elle aimerait être traitée si 
elle se trouvait dans la même 
situation.
La fraternité ensuite, qui 
trouve sa concrétisation dans 
le partage et les échanges 
culturels qui, certes, existent 
déjà sous certaines formes, 
mais qui vont s’intensifier 

et s’étendre aux objets qui, 
jusqu’alors, étaient soustraits 
à la jouissance de nombreux 
Africains.
La liberté, enfin, que l’on doit 
reconnaître aux habitants du 
continent de décider du sort, de 
la circulation et du partage de 
ces objets, une fois reconnus 
leurs droits de propriété.
De la responsabilité africaine
À ce stade, il convient de 
souligner que la libération 
de ces objets des musées 
occidentaux comporte une 
vraie responsabilité pour les 
Africains. Celle de veiller sur 
ces pièces en s’assurant de la 
mise en place de conditions 
structurelles garantissant leur 
sauvegarde. De construire 
ou de rénover des structures 
muséales, nationales 
ou régionales et même 
panafricaines. D’assurer la 
formation des conservateurs 
africains et surtout celle de 
la nouvelle génération afin 
de l’intéresser à la culture 
de ses ancêtres. De se doter 
de capacités juridiques 
(assurances, droits…) et 
logistiques pour faire circuler 

ces œuvres, afin d’en faire 
profiter les Africains et même 
le monde entier, et ce, en 
fonction des accords éventuels 
entre les musées d’Occident et 
ceux du continent. La liste est 
longue…
Ajoutons qu’ici comme 
ailleurs, l’argent est le nerf de 
la guerre. Nous ne pourrons 
atteindre la pérennité du 
système sans une structure de 
financement. Plus largement, 
le processus de restitution des 
œuvres d’art aux Africains 
repose sur trois piliers.
Premièrement : la création 
d’un statut « spécifique » pour 
ces objets restituables. On 
placerait sous ce statut tous 
les objets mal acquis pendant 
les périodes d’esclavage, 
de guerres coloniales et de 
colonisation. Ici, le point 
déterminant est la condition 
d’acquisition des objets, qui 
doit être illégitime ou marquée 
d’un sceau de domination 
qui suppose une absence de 
consentement éclairé. Ce 
qui exclut de facto les objets 
achetés sur le marché de l’art 
par des acheteurs de bonne foi.

Les objets ainsi identifiés seront 
inaliénables et insaisissables. 
À la suite d’un inventaire, 
il feront partie d’une « liste 
arc-en-ciel » déposée auprès 
du Conseil international des 
musées (Icom). Tout le monde 
de l’art pourra à tout moment 
la consulter. C’est une espèce 
de coffre-fort qui évitera 
que l’on retrouve un jour ces 
œuvres en vente libre sur les 
marchés de l’art.
Naturellement, ce statut 
d’« objet spécifique » ne 
pourra pas être décrété par 
les Occidentaux seuls. Cela 
reviendrait à concéder un 
pouvoir de décision exorbitant 
sur le sort d’un bien, à celui 
qui serait reconnu comme 
son détenteur illégitime. Il 
ne peut être que le résultat 
d’un accord entre les pays 
sources, propriétaires 
historiques et légitimes, et les 
pays actuellement détenteurs 
desdits objets.
C’est dans cette visée que 
l’auteur incite la France et les 
pays d’Afrique subsaharienne 
à lancer ensemble la création 
d’un Comité interculturel 
(CIC) qui constitue le 
deuxième pilier du processus 
et illustrera la volonté de 
travailler ensemble proclamée 
par Emmanuel Macron à 
Ouagadougou.
Enfin,  il faudra bien sûr 
de l’argent, et c’est ici 
qu’intervient le troisième pilier 
: la création d’un Fonds dédié 
à la sauvegarde du patrimoine 
africain (FDSPA). Pour le 
financer, nous proposons 
d’aller chercher l’argent là où 

il dort.
La France vient d’adopter, 
en juillet dernier, une loi 
qui prévoit de rendre aux 
populations spoliées, l’argent 
détourné par des chefs d’État 
et autres dirigeants, au terme 
des procédures judiciaires 
engagées dans l’Hexagone. 
Ces sommes, qui atteignent 
souvent plusieurs millions 
d’euros, financeront des 
actions de coopération et de 
développement.
Jusqu’alors, la restitution 
des avoirs se heurtait à une 
difficulté : à qui devaient-ils 
être rendus ? La nouvelle loi 
dispose que c’est l’Agence 
française de développement 
(AFD) qui procèdera à la 
l’allocation des biens. Nous 
ne partageons pas cette vision, 
qui revient une fois encore 
à placer les Africains dans 
une posture de quémandeurs 
vis-à-vis d’une institution 
occidentale.
D’où la contre-proposition 
consistant à confier les 
sommes récupérées au FDSPA 
évoqué plus haut. Selon les 
préconisations du CIC, elles 
seraient destinées en outre 
aux travaux d’entretien et de 
rénovation des musées africains 
existants, aux dépenses liées à 
la circulation des œuvres entre 
les établissements du continent 
d’une part et entre ces derniers 
et ceux d’Europe d’autre part.
Une fois ce processus mis en 
place, le message serait sans 
équivoque : l’heure du retour 
a sonné !

Le pianiste guitariste et 
compositeur congolais, Ray 
Lema, vacillant entre le jazz 
et la rumba sera à Lyon le 4 
septembre prochain.
En tant que bon ambassadeur de 
la rumba, quoi de plus naturel 
pour Ray Lema que d’avoir été 
choisi pour apporter un brin de 
sonorités exotiques au Musée 
des Confluences de Lyon, dans 
le cadre du dispositif « été 
culturel » du ministère de la 
Culture française.
«On entre KO, on sort OK»

À l’occasion, Ray lema 
interprétera son nouvel album 
intitulé On entre KO, on sort 
OK, qui n’est rien d’autre qu’un 
hommage à l’un des pionniers 
de la rumba congolaise, qui 
a façonné sa carrière avec 
son répertoire musical et 
révolutionné la rumba au début 
des années 1960, Franco.
Ray Lema sera accompagné 
de son orchestre composé de 
Fredy Massamba et Ballou 
Canta au micro, à la basse, 
Michel Alibo ancien bassiste 

de Manu Dibango et Dharil 
Denguemo à la batterie; sans 
oublier une section cuivres 
avec saxophone, trompette 
et trombone menée par le 
Cubain Irving Acao et du jeune 
guitariste congolais Rodriguez 
Vangama, spécialiste des 
guitares seben qui ont fait 
la spécificité de la rumba 
congolaise.
Un concert qui promet 
d’apporter une touche de 
modernité au répertoire 
classique de Franco.

Restitution des objets d’art africains 
une quête d’identité

Ray Lema et sa rumba congolaise, à l’honneur à Lyon
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Que s’est-il passé le 
11 septembre 2001 ? 
C’est ce que cherche à 

savoir Spike Lee, visiblement 
pas convaincu par les conclu-
sions officielles. Le réalisa-
teur est allé à la rencontre de « 
plus de 200 personnes » pour 
cette série documentaire en 
quatre parties, intitulée NYC 
Epicenters 9/11-2021 ½ et 
diffusée sur HBO. Concer-
nant la destruction des tours 
jumelles, il est allé à la ren-
contre d’adhérents au groupe 
conspirationniste Architects 
and Engineers for 9/11 Truth.
Ces derniers pensent, entre 
autres, que le kérosène conte-
nu dans les avions, en brû-
lant, n’aurait pas pu atteindre 
une température assez élevée 

pour faire fondre la structure 
métallique des immeubles. 
Une théorie à laquelle adhère 
Spike Lee.

Des questions
« J’ai des questions. La cha-
leur requise pour faire fondre 
l’acier n’a pas été atteinte. Et 

quand vous comparez la façon 
dont le Building 7 s’est effon-
dré avec d’autres effondre-
ments d’immeubles dans des 
démolitions, vous observez la 
même chose », explique-t-il 
au New York Times.
Avec ce documentaire, le réa-
lisateur a un but : « J’espère 
que, peut-être, le Congrès 
organisera une audience, une 
audience du Congrès sur le 
11-Septembre. » Le gouver-
nement américain a cepen-
dant déjà publié en 2004 ses 
conclusions sur le 11-Sep-
tembre, dans un rapport de 
585 pages, disponible en ligne 
pour le public. Une enquête 
apparemment pas suffisante 
pour Spike Lee, qui « espère 
», avec son documentaire, per-

mettre aux gens « de se faire 
une idée par eux-mêmes». « 
Je respecte l’intelligence du 
public », ajoute-t-il.
Une approche similaire aux 
antivax et « à ceux qui pensent 
que Joe Biden n’a pas été légi-
timement élu », lui rappelle 
le journaliste du New York 
Times. « Les gens pensent de 
toute façon ce qu’ils veulent. 
On m’a traité de raciste pour 
Do the Right Thing. On 
m’a traité d’antisémite pour 
Mo’Better Blues. On m’a trai-
té de misogyne après She’s 
Gotta Have It. Et vous savez 
quoi. Je suis toujours là, après 
quatre décennies dans la réali-
sation », a répondu Spike Lee.

Voilà un documentaire 
qui promet d’être 
intéressant. L’ancien 

Monty Python John Cleese 
va essayer d’y voir plus clair 
dans la « cancel culture » en 
allant à la rencontre de per-
sonnes ayant été mises au ban 
de la société pour leurs pro-
pos et/ou comportements ain-
si que de ceux qui ont milité 
contre des personnalités pour 
leurs actions controversées. 
Le but : « permettre au public 
d’avoir les idées un peu plus 
claires sur ce avec quoi ils 
sont d’accord, en désaccord 
et ce sur quoi ils ne peuvent 
pas se décider ».
John Cleese a lui-même été « 
annulé », ou plus exactement 
un épisode de Fawlty Towers 
qui contenait des « injures ra-
cistes » avait été enlevé de la 
plateforme de streaming de la 
BBC avant d’y être réintégré 
avec un avertissement sur les 
propos des personnages. Une 
incompréhension pour l’ac-
teur et scénariste. « Si vous 
mettez des paroles insensées 
dans la bouche de quelqu’un 
dont vous voulez vous mo-
quer, vous ne diffusez pas 
ses idées, vous vous moquez 
de cette personne. (…) Si les 
gens sont trop stupides pour 
comprendre ça, que voulez-
vous que je vous dise ? », 
avait-il répondu, comme le 
rappelle The Guardian.

Mieux comprendre
De fait, aller à la rencontre 
des uns et des autres devrait 
également permettre à John 
Cleese d’y voir lui aussi plus 
clair. « Je suis ravi d’avoir la 
chance d’en savoir plus, en le 
filmant, sur tous les aspects du 
politiquement correct. Il y a 
tellement de choses que je ne 
comprends pas, par exemple 
: comment l’impeccable idée 
de «Soyons tous gentils les 
uns avec les autres» est deve-
nue, dans certains cas, totale-
ment absurde », explique-t-il 
dans le communiqué.
Il y a quelque temps, John 
Cleese s’était lui-même illus-
tré pour ses propos controver-
sés. Il avait ainsi déclaré en 
2017 avoir quitté le Royaume-

Uni pour vivre aux Caraïbes, 
sur l’île de Nevis, parce que 
« Londres n’est plus vrai-
ment une ville anglaise ». Et 
alors qu’il ne vit donc plus en 
Angleterre, il a apporté son 
soutien au Brexit car il ne 
veut « pas être dirigé par une 
poignée de bureaucrates eu-
ropéens qui ne pensent qu’à 
eux ».
Intitulé John Cleese: Cancel 
Me, le documentaire a été 
commandé par Channel 4. « 
Nous faisons cela parce que 
nous ressentons le besoin 
d’aborder (la « cancel culture 
») et il a une très forte opinion 
à ce sujet », a déclaré Danny 
Horan, l’un des responsables 
de la chaîne britannique à 
Variety.

Taylor Swift a fait son 
arrivée sur TikTok. Eh 
oui, la pop star avait 

jusque-là boudé ce réseau 
social pourtant devenu incon-
tournable. Pour sa première 
publication, la chanteuse a 
concocté un petit montage 
vidéo pour annoncer que le 
vinyle de la nouvelle version 
de son album Red était dispo-
nible en pré-vente.
« Beaucoup de choses se 
passent en ce moment. Le 
vinyle de Red (ma version) 
est disponible en pré-vente 
sur mon site et, oh, je suis 
sur TikTok désormais alors 
que la fête commence », a-
t-elle écrit en légende de la 

séquence.
Pour la bande-son de sa pu-

blication, Taylor Swift a choi-

si Screwface Capital, le titre 

du rappeur britannique MC 

Dave dans lequel il la cite. 
Côté image, la séquence re-

prend tour à tour les artworks 

de Folklore et Evermore, ses 

derniers albums.
Concernant Red, la version 

réenregistrée du quatrième al-

bum studio de l’artiste paraî-

tra le 19 novembre prochain. 
Elle comprendra 30 chansons 

dont une version de 10 mi-

nutes de All Top Well.

John Cleese s’intéresse à la 
« cancel culture » dans un 

documentaire

TikTok : 

Taylor Swift 
débarque enfin 

sur le réseau social

Spike Lee décortique les théories du complot 
entourant le 11-Septembre



Profondément ému d’apprendre le décès 
de madame :

GUERFI Bariza
Epouse du Moudjahed GUERFI Mohamed Salah,

Le Directeur général du quotidien Seybouse times, 
BICHA Salim, présente à son époux, à ses  enfants 

ainsi qu’à toute sa famille, ses sincères condoléances.  
Nous prions Allah le tout puissant de l’accueillir en 

son vaste Paradis et de prêter patience et réconfort à 
tous ses proches. 

A Dieu nous appartenons et à lui nous retournons 
انا لله و انا اليه راجعون

BICHA Salim

CONDOLEANCES
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Incendies :
 Krikou lance l’opération de remise de l’allocation financière 

aux familles endeuillées

La ministre de la Solidarité 
nationale de la Famille 
et de la Condition de 

la Femme, Kaoutar Krikou, a 
lancé, jeudi à partir de Tizi-
Ouzou, l’opération de remise 
de l’allocation financière dédiée 
aux familles des victimes des 
incendies qui ont touché plusieurs 
wilayas du pays, particulièrement 
Tizi-Ouzou avec un bilan de 
dizaines de personnes décédées 
entre civils et militaires.
Mme Krikou a annoncé qu’»en 
exécution des décisions du 
président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
d’octroyer une allocation 
financière d’un (01) million de 
DA pour chacune des familles des 
victimes des feux de forêts qu’a 
connus l’Algérie, nous lançons 
aujourd’hui, à partir de Tizi-
Ouzou, l’opération de remise de 
cette allocation à travers toutes 
les wilayas concernées par ces 
incendies».
Le lancement de cette opération 

de solidarité de l’Etat avec les 
familles des victimes décédées 
à cause de cette catastrophe 
environnementale a eu lieu au 
niveau de la maison de la culture 
Mouloud Mammeri.
Lors d’une cérémonie très 
émouvante, il a été procédé, 
symboliquement, à la remise de 
chèques au profit de 28 familles 
endeuillées par la perte d’un être 
cher.

L’opération, inscrite au titre des 
mesures urgentes décidées par 
le président de la République, 
touchera l’ensemble des ayant-
droits de Tizi-Ouzou et des autres 
wilayas concernées, a signalé la 
ministre qui a observé que cette 
allocation d’un million de DA 
s’ajoutera à celle octroyée par 
les caisses d’assurance sociale, 
dans le cadre de ce que prévoit la 
législation.

Mme Krikou a, aussi, rappelé 
la création d’un fonds spécial 
d’indemnisation et d’une 
commission nationale pour 
l’évaluation des dégâts de 
ces incendies, indiquant que 
ces indemnisations «seront 
attribuées de façon urgente dés 
l’achèvement des opérations de 
recensement par les commissions 
d’évaluation de wilayas».
La ministre de la Solidarité qui 

s’est inclinée à la mémoire des 
victimes (civils et militaires) 
emportées par les incendies 
déclenchés le 9 août dernier, a 
salué les efforts de la population 
de Tizi-Ouzou, qui ont lutté 
courageusement, aux côtés des 
corps constitués et de sécurité, 
les flammes et apporté aide et 
assistance à leurs concitoyens 
victimes de ce drame.
Elle a également salué l’élan de 
solidarité dans toutes les wilayas 
du pays avec les communes 
sinistrées de  Tizi-Ouzou, «afin de 
les soutenir et les aider à dépasser 
cette crise». «Une solidarité qui 
rappelle les valeurs d’entraide 
et de fraternité entre Algériens 
conscients de l’importance de la 
préservation de l’unité nationale», 
a-t-elle souligné.
Lors de cette même visite, la 
ministre de la Solidarité a donné 
le coup d’envoi d’une caravane 
de solidarité en faveur des 
familles des régions sinistrées par 
ces incendies sans précédant.


